VOLUME VI. 


DE 
— 


Abonnre-vous ab “Courrier 
de l'Ouest”, le plus ancien 


journal français & Fouest de 


J'innipes, 


TOUR N\L HEBDOMADAIRE. 


L'Hon. R. Lemieux succède à l’hon. Bro- 
deur au ministère de la Marine 


: 


de | tifices de la stratégie oratoire, un 
geste d’une sobre ‘élégance, une 
riposte heureuse, devenue légen- 
daire, et vous aurez une idée de 
l'homme qui, à trente ans, avait 
la réputation d’être un des tri- 
buns populaires les plis prisés de 
la Province. 

Le Dr Béland n’est pas de ces 
trop précoces ‘‘profiteurs”’ dont 
l’ardeur intempestive brûle les 
étapes pour arriver plus vite au 
but, et qui ne peuvent ensuite se 
maintenir à la hauteur de leur po- 
sition, mais de ceux qui attendent 
patiemment l’appel du vote popu- 
laire. De même qu’il a fait, à la 
Beauce, ses premiers pas dans l’a- 
rène politique à la suite des solli- 
citations d’une convention électo- 
rale unanime, ainsi, il n’a jamais 
eu recours à ces menées Jouches 
qui frisent le chantage pour forcer 
la main à ses chefs et obtenir un 
avancement prématuré. 

En dehors de 11 Beauce, le Dr 
Béland est connu comme un ora- 
teur populaire des plus puissants, 
un organisateur électoral actif ce! 
heureux, mais ce n’est pas la plus 
grande des qualités qui le distiu- 
guent, Ce qui n'est connu que 
[d'un petit nombre, c’est sa popu- 
larié vraiment phénoménale. Il 
“emblerait qu'une fée bienfaisante 
(lait, dès le herceau, nanti de ce 
{précieux don, Car la grande po- 
|pularité est un don gratuit de la 
nature que la volonté 1 plus per- 
sévérante ne saurait procurer. De 
Lrillants orateurs, d’habiles admi- 
{nistrateurs en ont toujours été pri- 
lvés, Parmi les plus grands noms 
le notre politique, ceux qui ont 
ia deint le suprôme degré de la po- 
pulurité n'ont pas besoin d’être 
jeomplés eur les doigts de la 
main": plusieurs doigts seraient 
de trop. Dans la Beauce, et dans 
les cercles assez restreints où le 
Dr Béland es. justement apprécié, 
il n'a pas dl'ennemis: son accueil 
hienveillant pour tous, ses maniè- 
res distinguées, mais sans nucune 
prétention, sa bimne camaraderie, 
sans pose et sans morgue dédui- 
vneuse, forcent l'admiration de 
ceux qui sont ses adversaires par 
les nécessités de la politique. 

En deux eirconstances impor- 
tuntes, Sir Wilfrid Faurier a con- 


{itava, T.— On annonce 
surec officielle divers change- 
ments dans le cabinet fédéral. Le 
Dr Béland, député du comté de 
Beauce au parlement fédéral, vient 
d'être nommé ministre des Postes 
en remplacement de l’hon. R. Le- 
mieux qui devient ministre de la 
Marine et des Pêcheries. T’hon, 
Brodeur, à qui succède l’hon. Le- 
mieux, à êté appelé au banc de la 
Cour Supréme. 

La nouvelle de la nomination du 
Dr Béland comme ministre des 
Postes x été accueillie avec une 
grande satisfaction dans les cer- 
eles canadiens-français de provin- 
ee de Québec. Voici quelques dé- 
ils biographiques sur le succes- 
ur de J'hon. R, Eemieux : 

Te Dr. Bélund est né à Fouise- 
ville, Maskinongé, le IL octobre 
1869. Il est fils de cultivateur, 
mais nons pourrions dire, en usant 


L'HON. R. LEMIEUX. 


Ministre de la. marine et des 
Pêcheries 


d'un ville expression française, 
qu'il apmartient à une famille de 
“gens de robe": trois de ses frè- 
ee, Jo chanmine K. Béland, et les 


abhés Ernest et Arthur Béland | cictre d 4 
; 6 ! ’ re des jostes 

sou dans les ordres, el toutes ses fié vu nouveau ministre de LL 

sieurs out pris le voile, à l'excep- des missions qui marquaent bien 


la confiance que le chef du parti 
{libéral lui accordait et la valeur 
qu'il savait donner à ses talents 
et aux services rendus à a po- 
litique du gouvernement. In 1910, 
M. Béland se rendait à Ja Maison 
Blanche, en compagnie des hono- 
rables Fisher et Sifton, défendre la 
cause de la protection de nos res- 
sources nuturelles, au congrès de 
Washington, Les bienfaits de eet- 
te conférence se font déjà sentir. 


on de Mme A. Nadeau. 

Après avoir fai ses études clas- 
Siques au séminaire de Trois-Ri- 
Vire, ef ses études médicales 
Eniversité Laval, à Québec, puis 
à Montréal, le Dr Béland a été re- 
Lu médecin en 1893, Puis il partit 
pour les False Tnis, où il alla pra- 
tjuer li médecine à Hinsdale, N. 
Un séjour aux Etats-Unis 
tube début dans l'exercice de lu 
brolesion médicale est pour plu- 


s 
il 


Sieurs un fâcheux contretemps. 11 
et Profita, au contraire, avec 1n- 
Hninen: d'à propos, pour acqué- 
Mr celte connaissance de Ta lan- 
eue anglaise qui lui a valu de 
nonbiens succès à Ja Législature 
dé Québec, et surtout à la Cham- 
bre des Communes, En 1898, il re- 
venait des Etats-Unis pour pra- 
liquer Li médecine à Saint-Joseph 
de Beauce, en société avec son an- 
Gen confrère d’Université, le Dr 
À Nadeau, qui devint plus tard 
Si beaudrère, Depuis 1906, il 
Pratique en société avec le docteur 
KE. Auger, 

le Dr Béland est vssentielle- 
ment un crateur populaire. Une 
VOX dé baryton émirement sym- 
Pathique, de la Iucidité dans l’ex- 
Position des sujets, une habileté 
Fônsommée dans Lx facture du dis- 
Cours, de la vivacité dans l’atta- 
(ue, Mais, à propos: de la modé- 
Fation dans les termes pour l’opi- 
Mon adverse, un grand fonds de 
loyauté et. de probité reconnu de 
tous, une grande dignité de vie, 
tout contribue à en faire le “‘Vir 
NUS dicendi peritus”’ des an- 
lens. Joignez à cela tons les ar- 


Eu juin dernier, le gouvernement 
fédéral le nommait pour représen- 
ter notre pays, avee 12 de ses col- 
lègues, au couronnement de Geor- 
ges V. 

Maintenant que le Dr Béland 
est appelé à un poste où il aura à 
prendre une part plus grande dans 
l'administration de la chose publi- 
que, et que son champ d'action va 
se trouver considérablement  a- 
grandi, il n’y a pas de doute que 
les qualités éminentes qui le dis- 
tinguent lui permettront d’exer- 
cer une action bienfaisante qui se 
fera sentir dans tout le pays. 


AVIS AUX CULTIVATEURS. 


Nous prions les cultivateurs a- 
yant besoin de main-d'oeuvre pour 
les travaux de la moisson de bien 
vouloir faire parvenir leurs de- 
mandes aux bureaux du ‘‘Cour- 
rier de l’Ouest."” ‘ 


M. et Mme Loisenu, de Morin- 
ville, sont de passage en ville. 
Mme Loisenu est de retour de Cal- 
gary, où elle était allée passer 
quelques jours chez ses parents. 


.  LEGRAPHIQUES 


” | 
La presse allemande et Guillaum 


Paris, 9.—Ta presse allemande 
montre une vive mauvaise humeur 
au sujet de la tournure que pren- 
nent les négociations entre l’Alle- 
magne et la France au “sujet du 
Maroc. Le ‘“Pau-German Post’ 
notamment dit que l’empereur 
Guillaume est le plus ardent par- 
tisan de l’Entente anglo-française. 
L'article se termine en traitant 
l'empereur allemand de ‘‘Guillau- 
me le timide” et de ‘‘valeureux 
poltron””. 


Une évaluation de la récolte. 


Winnipeg, 9.—Voici une évalu- 


JRUDI 


ation de la récolte de cette année | 


dans l'Ouest, faite d’après  plu- 
sieurs centaines de rapports com- 
muniqués par des correspondants 
disséminés dans les trois provin- 
ces des prairies: 

Avoine ...... 
Orge ......... 
Tin ....,,.,.,,..... 


183,312,337 
. 169,794,800 
. 27,638,184 

8,201,700 
. 388,947,621 
minots. 


. 


Total 


La grève en Angleterre. 


‘ 


Londres, 9.—Tx4 grève des dé- 
bardeurs affecte la plus grande 
partie des ports anglais, Actuelle- 
ment on compte 125,000 grévistes. 
nu raison des troubles qui se pro- 
‘uisent ici, une grande partie des 
magasins sont fermés: le prix des 


vivres a augmenté de 100 pour 
cent depuis le début de la grève. 


93 PERSONNES SE NOIENT. 


Gibraltor, 9.—Le vapeur fran- 
çais Fmir a coulé aujourd’hui près 
de Tarifa, dans le détroit de Gibral 
lar: 93 personnes ont été noyées. 

Le navire appartenait à la com- 
pagnie de navigation mixte de 
Marsville. Tous les passagers 6- 
ftient français. 


LA MOISSON DANS L'OUEST. 


Winnipeg, 9.—Ta moisson à 
commencé dans différentes parties 
de la province; elle est cependant 
loin d'être générale. Le temps 
froid et. humide de ces dernières 
semaines a returdé beaucoup la 
maturité du grain et l'on ne erait 
pas que les moissons seront œéné- 
rales avant une quinzaine de jours. 
Les conditions sons à peu près i- 
dentiques dans tout l'Ouest. 


. NORTH BATTLEFORD DE-. 
TIENT LE RECORD. 


North Battleford, Sask., 9.—Ta 
meyenne de rendement du blé ‘ans 
le district sera de 45 minoïs à l'a- 
cre. Certains champs donneront 40 
minots. Ta pluie n'a causé aucun 
dégat. Si la température actuelle 
continue les moissans seront géné- 
rales le 20 août. T'avoine donne- 
ra en de nombreux endroits le SU 
à 100 minots à l’acre, 

Le blé à actuellement sis pie‘ls 
de haut. ‘ 


L'USINE A GAZ. 


Les contribuables d’Edmonton 
seront appelés à ratifier lundi pro- 
chain le contrat signé entre la 
Compagnie International Heating: 
and Fighting pour l'établissement 
d'une usine à gaz à Edmonton. 

La série d'articles que nous à- 
vons publiés au sujet de l’éta- 
blissement de cette usine à gaz a 
suffisamment démontré à nos lec- 
teurs l'importance d’un vote favo- 
able lundi prochain, pour qu’il 
soit superflu d’insister sur la ques- 
tion, 

De l'acceptation de ce contrat 
dépend certainement une grande 
partie de la prospérité future de 
notre ville. : 


M. Lennox Tice nous prie d’an- 
noncer qu'il vient d'ouvrir une 
pharmaeie à Rivière-qui-Barre. 


SIR WILFRI 
d'après une 


D LAURIER. 


photographie prise à Ottawa il y a quelques jours. 


UNE LETTRE 
D'AVIATEURS 


Deux jeunes aviate!, 5. français : 
nous font part d’un inté- 
ressant projet. 


Nous recevons de France Ja 


le‘tre suivante: 


Amiens, 97 juillet, 1911. 
Monsieur le rédacteur en chef, 
du ‘‘Courrier de l'Ouest”, 
Edmonton. 
Monsieur, 

Sur le conseil de l'un de nos a- 
mis communs, un Aviateur fran- | 
gais, M. PF. Barra, nous vous pri- ! 
ons, si vous n'y voyez pas d'in- 
convénient de bien vouloir insé- 
rer la lettre suivante: ° 

Aviateurs nous-mêmes, nous 
projetons actuellemen: de faire u- 
ne tournée au ('anada pour effec- 
luer des envulées dans les prinei- 
pales villes,  nilheureusement 
nous ne disposons pas actuellement ; 
de la somme nécessaire au trans- 
por: de nos appareils. 

Nous venons done vous deman- 
der si, par la voix de votre jour- 
nal, vous ne pourriez pas intéres- 
ser à notre prajet quelques sports- 
men canadiens, disposés à nous ai- 
der  pécuniairement. Naturelle. 
ment nous leur uccsrderions une 
part. de 50 pour cent, sur tous les 
bénéfices réalisés au eours de no- 
re tournée. 

Nous possédons ehaeun un mo- 
noplan Blériot à deux places, der- 
nier modèle, avee moteur Auzuin 
de 60 HP. 

Comme vous en jJugerez, ce sont 
de bons appareïls qui peuvent fai- 
re du 100 kilomètres à l'heure. 

Nous espérons, Monsieur le ré- 
dacteur, que vous voudrez bien pu- 
blier cette lettre dans votre inté- 
ressant journal et que par votre 
entremise obligeante mous rencon- 
trerons des personnes: désirant 
s'intéresser à notre entreprise. 

Dans cette attente, veuillez a- 
gréer nos salutations distinguées. 

Duminy et Darioli, 
Aviateurs français. 

Nous serons heureux de faire 
parvenir à ces deux vaillants jeu- 
nes gens les lettres qui pourraient 
leur être adressées en réponse à 
la communication que nous pu- 
blions ci-dessus : il suffira pour ce- 
la de nous les envoyer aux bureaux 
du journal. 

L'aviateur Barra, dont nos cor- 
respondants se recommandent dans 
leur lettre, a séjourné pendant 
plusieurs années à Edmonton. À 
différentes reprises 1° a entrepris 


des voyages de prospection dans 

la région ouest d'Edmonton. 
Notre ami Barra est retourné, 

depuis deux ans, en France, où il 


,S'adonne au sport émotionnant de 
{laviation. Son audace et son en- 


durance lui ont rapidement con- 
quis une place enviable dans la 
vaillanée phalange d'aviateurs qui 
travaillent actuellement à donner 


jà la France l'empire des airs. 


Burra à été d'un des concurrents 
victorieux du récent circuit eure- 
péen d'aviation, 


Notre exposition 


Quelques jours à peine nous sé- 
parent de la date d'ouverture de 
patre exposition d'été. Les moiu- 
dres détails d'organisation sont dèc 


à présent réglés et tout fait pré-| 


voir un immense sueès pour la ge- 
maine prochaine. 

Les nouvelles constructions du 
pare de j'exposilion sont rt'érc 
meut terminées, et mardi le sorrité 
ile direction à ouvert ses bureaux 
sur le théâtre même des opérations. 

Si la température se montre fa- 
vorable Ta semaine prochaine on 
peut certainement compter que des 
milliers d'étrangers  envahironi 
notre ville. 

Près de cent-einquante ehevaux 
prendront part aux diverses cour- 
ses: un service spécial Je {ram- 


[Ways donnera un aceès fasiie an 


pure. 

Rappelons que la dute d'ouver- 
lure de lexposition est fixée à 
mardi prochain, 15 août: F'expo- 
sition demeurera ouverte pendan, 
cinq jours. 


Faits divers 


Une compagnie vient de 6e for- 
mer sous le nom de ‘“C: 


anada Ba- 
kery Co.” Le capital social est. de 
plusieurs millions de dollars, et le 
but de la compagnie est d'établir 
des boulangeries modernes dans 
toutes les prineipales villes du Ca- 
nada. La compagnie compte ma- 
nufagturer 1,000,000 de pains par 
semaine. . 


L'église Preshytérienne, située 
au coin de la Troisième rue et de 
l'avenue Jasper, à Edmonton, a été 
vendue samedi dernier pour $195,- 
000 à un syndicat anglais. I y 
a dix ans le lot où est situé cette 
église était acheté pour $3,000; 
le coût de l’église était de $20,000 ; 
la plus-value nette de la propriété 
en dix ans a done été de #17". 
000. 


jet les provinces maritimes. Son 


NUMERO 44 


Abonnez-vous au “Courrier 
de l'Ouest”, le journal fran- 
eais ayant la plus grande. 
cireuletion à loucst de Win- 


nipeg. 


FONDE EN 1905. 


La question qui sera soumise au 
peuple canadien le 21 septembre 
prochain est de ‘savoir si oui ou 
non il est en faveur de l’entente 
commerciale avec les Etats-Unis. 

C'est là l'issue de la lutte. Les 
conservateurs, quoiqu’ils essaient, 
ne peuvent s'y dérober. Ce sont 
eux-mêmes qui, par leur obstruc- 
tion ont rendu nécessaire cet appel 
au peuple sur la réciprocité. 

Toute tentative faite pour por- 
ter la discussion sur un autre ter- 
rain n'est qu’un subterfuge pour 
esquiver la vraie question. 

La convention proposée avec les 
Etats-Unis, déjà adoptée à Wash- 
ington, est d'une importance ca- 
pitale pour, l'Ouest canadien. 

Le murché naturel du Canada 
est au sud de la frontière interna- 
tianale, parmi les 90,000,000 de cei- 
toyens américains. La préoccuta- 
tion constante de nos hommes d'E- 
tat, conservateurs comme lihé- 
‘aux, à toujours été d'ouvrir ce 
marché à nos produits. 

Tous les chefs conservateurs, 
les Tupper, Thompson, MoacDo- 
nald, ete., se sont toujours pronon- 
cé nettement et en maintes elr- 
constances sur la nécessité pour le 
Canada d'établir des relations 
commerciales de concessions réci- 
protques avec les Etats-Unis. 


eur la réciprocité n’a été approu- 
vée el presque partout les résolu- 
tions présentées par les Grain 
Growers' unt soulevé l'enthousias- 
me. M. Haultain, lui-même, chef 
conservateur de la Saskatchewan, 
a refusé d'approuver la politique 
de M. Borden sur la réciprocité. 


L'hon. Walter Scott, premier 
ministre de la Saskatchewan et 
l'hon. M. Siftonu, premier miuis- 
tre de l'Alberta, de passage à 
Montréal, à leur retour des fêtes 
du Couronnement, se sont montrés 
des plus optimistes quant au ré- 
sultat des élections dans l'Ouest, 
‘Ce sera une victoire sans pré 
dent pour le parti libéral, ont-ils 
déclaré,” 

J'hon. Clifford Sifton, ancien 
ministre de l'Intérieur, qui s'est 
détaché de son parti sur la ques- 
lion de réciprocité, a eu une entre- 
vue avec M. Borden, et à ensuite 
déclaré qu'il ne se présentera. pas 
dans Brandon, ni ailleurs. 

L'ancien ministre de l'Intérieur 
se contentera de conduire les for- 
ces anti-ministérielles... à la dé- 
fuite. | ° 

1 sera piquant de voir MM. 
Bourassa et Rogers, du Manitoba, 
marcher docilemen: sous Ja férule 


Parce que cette amélioration delde M. Sifton… 


notre Aituation économique era 
l'oeuvre d'un ministère libéral, les 
conservateurs d'aujourd'hui 


ré-!nonce que l'honorable 


Vne dépêche de Vancouver an- 


Richanl 


nient l'oeuvre de leurs chefs d'au-| MfeBride, premier ministre de la 


trefois. 


Colombie Britannique ne sera pas 


« © VE : HN # L LA # 
Les “lecteurs de l'Ouest diront !eandidat aux élections générales, 
s'ils consentent à sacrifier leurs! lien que le ehef de l'opposition 
intérêts aux raneunes d'un parti. | compte beaucoup sur son lieute- 


Sir Wilfrid Laurier 
parir pour effectuer une tournée 
politique qui ne se terminera que 
le jour du scrutin. [1 jouit d'une 
excellente santé et se propose de 
tenir tête aux liteurs durant tou- 
te La campagne. T n'ira pas plus 
loin que StFhomas, Ont, vers 
l'Ouest et il tiendra des assem- 
blées à travers Ontario, Québec 


itinéraire sera prêt dans quelques 
jours, peut-être dans quelques 
heures. On croit généralement que 
le premier ministre fera la même 
tournée qu'en 19H, ou à peu près. 
Cette tournée durera de quatre à | 
cing semaines. Îl est certain que 
Sir Wilfrid parlera à Montréal, à 
Québee, à Saint-Hvacinthe, à So- 
rel, à Sherbrooke, à Montmagnv, 
à Fraserville, à Sainte-Flavie, en 
un mot, dans tous les districts de 
la province de Québec, T1 ne sera 
accompagné durant toute sa tour- | 
née d'aucun de ses collègues, si ce! 
n'est dans les districts respectifs] 
de ceux-ci. 


Les prochaines élections seront 
intéressantes, à plus d'un titre. 
Tune de leurs prineipales qualités 
sera de erder probablement un 
nouveau record de durée pour un 


nant. Ce dernier fera  probable- 


vient deéjment comme l'honorable M. Lo- 


Manitoba, 11 se ‘léclare- 
rait prôt à auccopter un portefeuil- 
le uns le ceuhinet Borden, si 
semblable rêve pouvait se réxliser, 
mais la défaite est tellement. ver 
luine que les députés provinciaux 
conservateurs préfèrent demeurer 
où ils sont. Le zèle dont ils Hri- 
saien, preuve 11 v a quelques jours 
se ralentit rapidement à mesu v 
qu'arrivent les rapports assurant 
une grande victoire à la eaux I 
hérale. 


gers du 


L'ETAT ACTUEL DES PARTIS 


Hi. C. 

Québec ..,...,.,.,,. 53 I? 
Ontariu .......,... … 96 90 
Nouvelle-Eecosse .,..,.., 1?  G 
Nouveau-Brunswick ,... 11  ? 
Jle du Prince-Edouard ... ‘3 1 
UManitoha ...,.,.,....... 9 8 
Saskatehewun .,,....,.,, 9 1 
Alberta ..,.,..,.,.,..... à 
Colombie Anglaise ..,... 2 5 
Yukon 1 0 
133 88 


MME SIMONE VIENDRA A 
EDMONTON. 


gouvernement, Le gouvernement Une dépêche de MM. Liebler, les 
de Kir John MacDonald est resté | irveteurs du “Century Theatre”, 
continuellement en office pendant Tune des principales scènes de 
dix-huit ans, Le INTS à 1896. Ce! Now-York, nous informe que ves 
lui de Sir Wilfrid Taurier est au | Aossiours vi » siener 
pouvoir depuis 15 ans. S'il est r- contrat avec See RIRE LI 
élu pour quatre ans, ee qui ne fai: | Barev), la célèbre actrice frunçai- 
pas de doute, il établira un nou-| ke, aux termes duquel celle-ei s'en- 
veau record. : gage à accomplir une grande tour- 
Le parti libéral sous la direction | née théâtrale aux Ttats-Unis et 
de Sir Wilfrkl laurier a acquis|au Canada. Dans leur dépêche, 
l'estime du publie et le premier MM JLiebler nous informent que 
ministre n'a Jamais été aussi popu- | notre ville sera comprise dans la 
laire qu'aujourd'hui, Ta députa-|fourmée de Mme Simone. 
tion libérale manifeste la confian- 
ce la plus absolue que la majorité | tiice comprendra ses meilleurs 
actuelle du gouvernement sera | succès de la scène française, ainsi 
augmentée aux prochaines élec! {u'une nouvelle pièce de Rostand. 
tions. Nous ne doutons pas que ln co- 
. lonie française aura grand plaisir 
Une dépêche de Winnipeg dit}: apprendre la venue prochaine, à 
que les libéraux sont sûrs de faire | Edmonton, de l'actrice que la pres- 
un balayage complet dans l'Ouest, |se française désigne unaninement 
et l'on à pas besoin d'autre preu-! comme devant: continuer sur la 
ve. que la réception qui a été faite| scène française la tradition de la 
à M. Borden. célèbre Sarah. | 
Le chef tory à adressé la parole 
à trente-huit assemblées réguliè- 
res, et à vingt-sept demandées 
spécialement par les Grain Grow- 
ers. À aueune d’elles son attitude 


mnt 


Ur bon ouvrier boulanger, mont- 
réalais, ayant 12 ans d’expérien- 
ce demande place. S’adresser 
408 ave. Namayo, Edmonton, 


Le répertoire de la grande ac- : 


Û 


LUCIEN DUBUC 
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DUBUC & MADORE 
AVOCATS et NOTAIRES 
Avocats de la Banque d'Hochelaga 
PRETS d'ARGENT 


Bureaux : Norwoocg Block 
EDMONTON 


CORMACK et MACKIE 
Avocats et notaires 
Argent à préter 


On parle te francais 
135 JASPER EST Boite Postale 1529 
Tél. 2528 Boîte P. 185 


d. F. CANNIFF 
Avocat, Avoué, Notaire. 
Prêts d'argent. 

775 lère rue, Edmonton, Alta. 
en face l'Hôtel Royal George. 
RE 


RUTHERFORD JAMIESON AND 
GRANT, Avocats, avonés et notaires. 
Hon. A.C. Rutherford, F. C. Jamieson 
Chas. H. Grant, Edmonton, McDougall 
Court. ‘l'éléphone #48. Strathcona, 


* Edifice de la Banque Impériale. Télé- 


phone 3422. 


Alphonse Gravel B. À. LL. B. Emile Gravel B, S. L. 8. 


GRAVEL & GRAVEL 


e668 
AVOCATS & NOTAIRES 
MOOSE JAW SASK. GRAVEL BOURG SASK, 


Dr W. HAROLD BROWN 


Spécialiste pour les YEUX, les OREILLES, © NEZ 
et la GORGE 


Bureaux : Edifice du Credit Foncier 


HEURES DE CONSULTATION : 
8 heures à m. à 12.3 heures p.m. 
1.30 heure p.m. à 5 heures p.m. 

Par arrangement seulement. 


Examen de la vue pour choiz de lunettes. 


a —————————— 


C. NEWBERRY COBBETT 
M. C. M. D, 

632 4ème rue, 
Téléphone: .. .. .. 1785 et 1084. 
Consultations — 9-10 heures a.m. 

” — 1-4 heures p.m 
Ne pratique que la chirurgie. 


Spécialités : maladies de l'abdomen | 


et maladies des femmes. 


A. C. de Lotbinière Harwood. 
Dentiste. 
110 Jasper O, Tél. 6099 
au coin de la Deuxième due 
— On parle français. — 


RS 


MADAME MEADOWS 
Specialiste pour la vue 
131 Avenue Jasper Oue 
Chambre 4, 2eectage 
EDMONTON 
Heures d'office : 9 à 6 hrs 
di soir de 7 à 9 hrs. 


Same- 


ANDREVW H. ALLAN 


AUDITEUR,COMPTABLE, 
LIQUIDATEUR 


Auditions de llvres, mensuelles et 
hebdomadaires. 


Chambre 3 Edifice Gariépy, 
Edmonton, Tél. 44132 


H. A. CLEGG, 


ENCADREUR ET BOURREUR 
617, deuxième rue—voisin du patinoir 
EDMONTON 


Abonnez-vous au 
COURRIER DE L'OUEST ? 


COTE & SMITH 


Rrpenteurs de terrains, empiicement da villes, limites à bois 
et mines, Estimations fournies sur le rendement et 
la qualité du charbon 
Tiroir 1807 Gffiso: Cristall Bla. 
Phones 1560 & 1279 EDMONTON. ALTA 


MAURICE KIMPE 


ARPENTEUR DES TERRES DU Do- 
MINION ET 


INGÉNIEUR 3IVIL 


VICE CONSUL DE BELGIQUE 


248 Jasper €. Phone 2638 


J. H. SMITH 
Arpenteur des terres d’Alberta 
: et du Dominion 
arpentage de subdivision de ville, 
BUREAUX 


140 Avenue Jasper Quest 
TELEPHONE 1654 


Cautley & Carthew 
Arpenteurs pour l'Alberta et les 
terres fédérales. 

Arpentage de villes et de subdivi- 
r \18. Dessins de toutes sortes, 

141 Ave. Jasper O. 
Téléphone 1778 Edmonton. 


RRRERSRSRSTRSRFSR € 


J. H. RUDY 
ingénieur 


Plans devis, estimations et 
consultatons gratuites. 
Chambre 7, Edifice Me- 
Moullen, Gd5ÿa lère rue. 
Téléphone 444 


EHESS ++ + + + 
A 


BARNES & GIBBS 
Architectes licenciés 
R. Percy Barnes, ! .A.I.C. A.A.A. 
C. Lionel Gibbs, AI.S.A., À.A.A. 


Edifice de la Banque Impériale 
Edmonton 


Se OS Où 6 M #6 4 à 
MN Ok M % # w 4 * + 


+++ + 


JAMES HENDERSON 
F.R.I.B.A., A.A.A. 


Architecte. 


Cristal blk., Tél. 4035 
42 Jasper Avenue, O. 
EDMONTON, ALTA. 


LES CCNTRACTEURS 
Font nos prix pour nos matériaux 
construction 
iment, plâtre, portes, chassis, 
papier, etc. 


vorman, Clancey & Grindley 


Edmonton, Calgary, Nelson 
‘| Fermes Propriétés urbaines 
Prêts, Assurances 


The North-West Land & Live 
Stock Co. Ltd. 

Agents d'immeubles. 
Bureaux à Lamont, Bruederheim 
et Kitscoty. 

551 lère rue, 
Edmonton. 


30,000 acres de terre de ferme 
choisie, depuis $9.00. Paiements 
comptant ou avec faeil‘té de payer 
soit sur récoltes soit 10 pour cent 
comptant et le reste en 9 mois, 
avec intérêt à 6 pour cent. 


Tél. 4667 


-|Hon. P. Lessard 


ÎT, Malton Martin 
Courtier d'immeubles 
et d'assurance. 


AGENT FINANCIER 


148 RUE RICE 
Edmonton, Cnnndn 


“l'elephone 4334 
Boite postale 825 


Larue 6 Picard 


ont maintenant leur bureau au 


No. 248 Ave Jasper 
Chambre No. 4. 


on som 


Teléphone. 
Oflice, 1816 


Résidence, 1798 


Téléphone 1528 555 Quatrième rue 
NVESTERN CARTAGE CO. Ltd. 


Transport de meubles, pianos, coffres 
forta et marchandises de toutes sortes 
par des hommes compétents et responga- 
bles. Livraison à domicile de cube d'ex- 

W. A, Léonard J. M. fleory 


The Edmonton Sporting Goods Co. 


Simpson & Hunter 


Armes, munitions, et articles de sport. 
Fusils rép Les commandes ven- 
ant de la campagne reçoivent une 
attention speciale 

28 ave. Jas est : 


: Edmonton 


Agences imperiales 
a —— 


Leo. Savard 
A. Boileau 

Edifice de la Banque Impériale 

PHONE 4322 Prêts d'argent 


Assurances. —Immeubles 


TIMBRES-CAOUTCHOUC 


Nous fabriquons des timbres en 
caoutchouc, des sceaux, elc., et 
nous serons heureux de vous en- 
voyer un catalogue sur demande. 
Edmonton Rubber Stamp Co. 
154 Jasper E. Edmonton. 
au fond de la droguerie. 


ON DEMANDE une institutrice 
catholique pouvant enseigner é- 
galement bien le français et 
l’anglais. Salaire : $65 par mois. 
Rentrée des classes le ler sep- 
tembre. S’adresser à M. Amédée 
Gauthier, secrétaire, St-Denis, 
Sask. 

UNE FEMME pouvant faire mé- 
nage et lavage dans maison pri- 
vée serait employée 6 jours par 
semaine pendant toute l’année. 
S’adresser aux bureaux du 
Courrier de l'Ouest. 


mem on 


FEUILLETON DU COURRIER DE L'OUEST 


«2 LE SECRET DE LA LUZETTE 


J'avais un superbe teint brun 


vieux Breton, qui remplissait les 


qui paraissait ravir mon hôtesse, | fonctions de valet de chambre et 


et je dévorais littéralement les 
plats, d’ailleurd sucaulents, dus 
au talent de Mathurine, la vieille 
cuisinière—mon ennemie. 

Mais oui, cette petite vieille 
femme, au visage ridé et aux 
yeux perçants, me détestait. Pour- 
quoi? Je ne pouvais parvenir à le 
savoir. M'étant aperçue, quelques 
jours après mon arrivée, de eette 
hostilité qui se manifestait par un 
visage revêche, par un bonjour à 
peine poli marmotté entre ses 
dents, par un regard noir très mé- 
fiant, je questionnai à ce sujet 
Mme de Ploëllec. Elle me répon- 
dit, avec un peu d’embarras, que 
Mathurine était fort originale, peu 
facile de caractère, et s’autorisait 
de ses longues années de service 
dans la famille pour se montrer 


‘ souvent parfaitement désagréable. 


N'y faites pas attention, ma 
chère enfant! ajouta-t-elle. J’em- 


” ploie moi-même ce moyen, car je 


ne suis pas non plus à l'abri des 


. coups de boutoir de notre vieille 
. “grondeuse, Elle ne craint que Gil- 


das, qu’elle a vu naître, bercé et 


” ‘dorloté, et qu’elle aime passionné- 


.., ment. 


Je pris mon parti de cette ani- 
mosité d’autant plus facilement 


que.je n'avais pas de rapports à 


avoir avec la cuisinière. Jeanne- 
Marie, la jeune femme de cham- 


bre, Servan, le cocher, Jobie, le 


de jardinier, me témoignaient, au 
contraire, beaucoup d’empresse- 
ment. Ce bon Jobie ne manquait 
jamais de m'apporter ses plus bel- 
les fleurs, après m'avoir prévenue 
qu’il partagerait avec M. Gildas 
quand celui-ci serait à Ker-Euvez, 
parce qu'il les aimait beaucoup. 

Quant à Mme de Ploëllec, elle 
était pour moi la bonté et la com- 
plaisance mêmes. Timidement, el- 
le essayait de réfréner mon indé- 
pendance, invoquait l'autorité de 
Gildas, qui, dans ses lettres, lui 
recommandait de ne pas me laisser 
une liberté exagérée. 

J’embrassais son doux visage 
ridé, en déclarant que je n’exa- 
gérais pas du tout; que M. Le 
Guernez était dans son rôle en fai- 
sant le censeur, mais que je dé- 
sarmerais sa sévérité par la vue 
de ma mine resplendissante. Puis 
je m'en allais, en jupe courte et 
en espadrilles, courir au milieu des 
rochers, ou bien—mais plus rare- 
ment—le long de délicieux petits 
chemins creux, très ombragés et 
bordés de haies. 

Après le dîner, par exemple, je 
restais bien sagement près de mon 
hôtesse, dans le salon ou dans Île 
jardin, selon le temps. Elle m’ap- 
prenait à tricoter, ou bien je lui 
lisais quelques passages des livres 
que lui envoyait son neveu,-—tous 
choisis selon le goût de cette fem- 


DRE ER ER ENER ER OR ER ERA PACETRTARRES 


pes 

à P. & B. GUNN x 
ë Marchands Généraux. Ë 
à Achat et échange des pro- Ë 
2x _ duits de ferme. Ë 
ë Lac Ste-Anne, Alta. È 
2x 

ÉREEN EEE EN EEE NES LIEN LTÉE ENLTES 

Végrevilie à St. Paul 
mn —— 


MM. Sigler et Richardson, pro: 


priétaires de l'écurie “Vegreville | 


Livery, Feed & Sales” désirent 
annoncer'au public que la voitu- 
re de poste de Végreville à St. 
Paul des Métis part de Végreville 
chaque mardi, jeudi et samedi à 
8 heures du matin, et ar 
rive à St. Paul des Métis le mê 
me jour à 6 heures du soir. 


See ere OR E TE 
City Messenger & Express Co. : 
558 Deuxième rue 


Edmonton, 


* Téléphone de jour . . . 2544 
Téléphone de nuit . . . 2022 


D. V. Farney. Prop. 


Messagers, livraison de toute # 
sorte, affiches et circulaires, 


sant, dites le à vos amis: si- 
non, dites nous le. es 
= 


HOTEL ASTORIA 
St-Albert, : : : : : : Alta. 
E. Létourneau, A. Harnoi, 
Propriétaires. 
—Taux$1.00 et $1.50 par jour.— 


On donne une attention spéciale 
aux - voyageurs. 


tits 


Ü 


Papiers Peints | 
GRAND CHOIX D'IMAGES 
PIEUSES. 

16 pouces sur 20: avec cadres 
Depuis $1.25 
BAILEY SUPPLY 
717 Ave. Namayo, 
Edmonton, Alberta. 


F. G. HUSSEY 


Ave. Peace, 
entre la 2ème et la Sèn.e rue 


Peinture et réparation de voi- 
tures et automobiles : : : : : 


Spécialité: : Ferrage des chevaux 


A VENDRE «à de bonnes condi- 
tions, une terre de 160 acres, 
sur la section 18, Tp. 52, Reg. 
26, à trois milles au sud de 
Spruce Grove Center. S’adres- 
ser au Courrier de l’Ouest. 


EDMONTON CITY DAIRY 
{Laiterie d'Edmonton.) 


Depuis le ler juillet et jus- 
qu’à nouvel avis, nous payons 21 
cents la livre pour la crème, livrée 
F.0.B. sur le quai de la gare de 
l'expéditeur. 

Des récipients seront fournis 
gratuitement aux fermiers pour 
un essai de 60 jours. 

Demander renseignements à 

Edmonton City Dairy Co. 
Edmonton, : : : : : Alta. 


d'intelligence 


l'très cultivée. Je racontais mon ex- 
Aiistence à la Mailleraye, je disais 


les histoires merveilleuses bâties 


d'par mon imagination. Elle, à sou 
tour, parlait de sa jeunes ;: qui s'é- 
fi tait passée ici, jusqu'au jour où el- 


le ava:t été nie à un j:"n> gentil- 
homme dont ie manoir s'élevait à 
une petite distance du village de 
Boséneuc. Mais, un an plus tard, 
la fièvre typhoïde emportait Yves 
de Ploëllec sa jeune 
femme restait veuve à vingt- 
cinq ans. Elle était alors revenue 
à Ker-Euvez, près de son frère qui 
y vivait avec sa femme et son fils 
Goulven. Celui-ci avait été le pè- 
re de Gildas. 

Je remarquai que Mme de Plo- 
ëllec parlait fort peu de Mme Le 
Guernez, et de sa nièce Laure. En 
revanche, elle s’étendait longue- 
ment sur les qualités morales, le 
sérieux et l’intelligence de Gildas. 
Pour elle, on le voyait, il était l’ê- 
tre supérieur et profondément ai- 
mé. 

—Mme Te Guernez et sa fille 
ne viennent-elles jamais ici? de- 
mandai-je un jour. 

—S$i, quelquefois; mais pour 
huit jours, quinze jours au ‘grand 
maximum. Elles sont excessive- 
ment mondaines et s’ennuient à 
mourir dans ce Ker-Fuvez si cher 
à Gildas et à moi. Lui y passait 
toutes ses vacances autrefois, et il 
ne s’en arrachait qu’avee un dé- 
chirement de coeur au moment de 
la rentrée. 

Je le comprenais, car déjà, moi 
qui n’était qu’une étrangère, je 
l'aimais tant, ce Ker-Euvez! C'é- 
tait une délicieuse vieille maison 


me très pieuse et 


et 


toute couverte de lierre et d’aris- 
toloches. Une tourelle-—-qui ren- 
fermuait le cabinet de travail de 
Gildas, —s'accotait à l’un de 6es 
angles. Du côté de la mer, de 
grandes baies vitrées remplaçaient 
les fenêtres. L'intérieur du logis 
était garni de beaux vieux meu- 
bles, de tapisseries anciennes, de 
quelques portraits et tableaux de 
maîtres, d'objets d’art choisis avec 
goût. On se sentait vraiment dans 
un nid familial, où tout parlait 
des ancêtres à leurs descendants 
d’aujourd’hui. 

—Gildas seul sait comprendre 
cette voix, me dit en soupirant 
Mme de Ploëllec lorsque je lui fis 
part, un jour, de cette impression. 
Laure vient de m'écrire que sa mè- 
re et elles ne pourront venir, cet- 
te année. 


Ia nouvelle me remplit d’un 
secret contentement. C'était déjà 
bien assez, vraiment, de la pers- 
pective d’un court séjour de mon 
tuteur! O ma chère liberté, qu’al- 
lait-il advenir de toi! Mais enfin, 
lui, au moins, m'était sympathi- 
que, ear, en dépit de mes préven- 
tions passées, je devais reconnaître 
qu’il était sérieux et bon, et que 
tous l’aimaient ici, depuis les do- 
mestiques jusqu'au vieux recteur 
de Boséneue, qui parlait avec un 
orgueil attendri de ‘‘notre Gildas, 
notre cher académieien.”” 

Une dépêche nous annonça son 
arrivée un jour du milieu de sep- 
tembre. Aussitôt, ce fut un bran- 
le-bas dans la maison. Mme de 
Ploëllec alla s'assurer plusieurs 
fois que rien ne manquait dans la 
chambre de son neveu; Jobie se 


LE COURRIER DE L'OUEST JEUDI, 10 AOUT, 1911 


RARES RARE RAA PLATE NT 


& 


Si notre service est satisfai. &| — 


HOUSE. }8. HETU, propriétaire 


130, Ave JASPER 
EDMONTON 


J. R. VINCENT 


ë Drogues Livres ë 
#  Namayo Medical Hall * 
nel 4 
A 605 Namayo En 
à Téléphone 2188 LS 
È Edmonton, Alta. # 
FAR AR RER R LR SARA PA SATA TARR PARA ER TANATS 


Deuxième rue. 
| Edmonton, : : : : : : Alta. 
| ——$1.00 et $1.50 par jour.— 


| Vins, liqueurs et cigares de 
i ———— première qualité. 


| Tél. 1521. E. Bourassa, prop. | 


Richelieu Hotel 


J, N. Pomerleau, Prop 
CR 


Pension : 31.50 et 82.00 
Pension à la semains : 37.00 


& B 
PRIX MODERES. 


QUEEN’'S HOTEL 


Ave. Jasper est 


f/hotel le plus ancien et le mieux 
connu d’Edmonton 


Quartiers généraux des Canadiens- 
français 


Tel. 1616 


THE YALE HOTEL 


EDMONTON 
Rob. McDonald prop. 


Taux: $2 00 par jour 
Chambre avec Bain, $2.50 
Carte de Repas $8.00 


Pension Mensuelle (table seulement) 


$30.00 
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Re 
Boulangerie “Capital” : 


"a, 
si 


A 


Le pain à la crème “‘Capital”’ # 


est excellent, & 

Nous faisons des gâteaux, A 
tartes, petits pains, ete. È 
Frais chaque jour. ss 
Glaces et breuvages frais. # 
J. A. PETCH, Prop. À 
Tél. 2711 2151 Jasper 0. ë 
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5 CAMPBELL et OTTEWELL : 
É: S 
& MINOTIERS et MANUFACTURIERS des à 
ä FARINES DE BLE DUR DES MARQUES à 
È R œ P SU VAN DES: kon (F c 
.& White Rose (Fancy Patent eacemaker (Fancy Patont) ? 
£ Sirond Dakers et Golden Harvest "9 É4 
LS Crême de blé et farine de blé entier ca 
= En vente chez tous les épiciers et marchands de farines ë 
ë Minoteries a Edmonton, Alta. Telephone 1542 s) 


Lennon PO MOTO AITGTEC RE 


6526589 CRCEPSSERE EE SECTE CEE SEC CSESERCER ES OC ESE SES CPSSSSESCESE SSP 000c0s0s 0, 


Haliier & 
Téléphone 1327 


LE MAGASIN DE LA QUA 


Tous les consommateurs de notre pain Mother’s Bread confes. 
tionné dans notre boulangerie s'accordent à dire que celui-ci à 
la même saveur délicieuse et est aussi nourri.sant que le pain 
fait à la maison par la mère de famille. 


LA QUALITE ET LE POIDS 


- sont. toujours garantis par 


Aldridge 


223 avenue Jasper 


Capitai autorisé, $10,000,000.00 


Bureau principal, TORONTO, Ont, 


,, LE ” 
ÿ 


CL] + .. 


IMPERIAL BANK OF CANADA | 


Capital souscrit, $5.013,000.00 Capital payé, $6,746,000.00 
Fonds de Résorve, 56,746,000.00 


D,R.WILKIE, Président, 


Lettres de Credits pour voyageurs, bonnes dans tons les pays 
‘Bank Money Grders,’” 


85.00 et moins ee 3 ct& 
Audessus de 5.00 et ne dépassant pas 810 - Gcts. 
2% - 10e 
Ces mandats sont PAYABLES AU PAIR à n'importe quel bureau de Banque incor 


porée du Canada . 
DEPARTEMENT D'ÉPARGNES, Intérêt alloué surles dépots, aux taux courants, et à partir de la date d 


Hon, R-JAFFRAY, Vice-Président 


aux prix suivants: 


t8, 
16 cta, 


3 - 


, 


QG. R. F. KIRKPATRICK, Gérant » = 


Succursale d'Edmonton 


Alberta Marble, Granite & Stone 


Company. 
Manufacture de monuments en 
granit, marbre et pierre.— Cha- 
piteaux, tables, pierres funéraires, 
monuments, etc. 

EDMONTON. 
Tél. 4058. 


COMPAGNIE GENERALE || 


TRANSATLANTIQUE 


Service Postal Français à 
Grande Vitesse 


NEW.YORK, HAVRE, PARIS. |» 
Par les “Paquebots-Poste porteure | 
France et des |h 


des Malles 
Etats-Unis. 


de 


Départs réguliers le jeudi à I È 


heures. a.m. : 
Ta Touraine .,...,...... 24 août | 
L'Espagne ............, 31 août 
La Provence ....,..,... T sept. 
La Savoie ...,....,.,., 14 sept 
La Lorraine .,........., 21 sept. 
La Provence ........... 28 sept. 
La Savoie .....,,..... 6 octubre 
Ja Lorraine ,........ 12 octobre | 
Fa Touraine ......... 19 octobre | 


S'adresser pour tous renseigne- 
ments à M. René Lemarchand, a- 
gent, aux bureaux de M. H. Mil- 
ton Martin, 118 Rice Street, (an- 
cien bureau de Poste.) 


coin lère et Clara |} 


Liquor Store À - 
VEGREVILLE À 
RUE PRINCIPALE SUD : 


Vins, Liqueurs,Cigares, 

Bière et “Porter” 
“Cass's Ale”et ‘“Guiness’s À 
Stout” : 


“ Bière ‘“Lager'’ en petits 


et grands barils 
Liqueurs douces de toutes | 
sortes à bas prix 
Ë Livraison des marchan- À 
dises dans toutes les  £ 
parties de la ville 


DT. H. CHARLEBOIS. | 
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* Lisez ‘‘Le Courrier de l'Ouest ! 


Le journal le mieux renseigné 
des Prairies. 


$1.00 par an. * 
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brin d'herbe: Mathurive se plon 
gea dans la confection d’un pâté 
de poisson,—suceulent paraît-il, — 
dont elle n'avait pas daigné me 
faire goûter encore, et qu'aimuit 
beaucoup M. Gildas ; Servan s'ac- 
tiva au nettoyage du landau et 
de la légère voiture dont se servait 
de préférence M. Le Guernez... 

Quant à moi, je m’empressai de 
profiter de cette dernière journée 
pour faire une longue randonnée 
à travers les rochers, et je rentrai 
à six heures du soir, un peu éche- 
velée, mon chapeau de travers, 
et mon panier plein de crevettes 
superbes, juste au moment où 
Gildas arrivait, dans la voiture 
qu’il conduisait lui-même, 
Ajax assis près de lui. 

Je rougis un peu, car j'aurais 
préféré ne pas donner, dès le pre- 
mier jour, prise aux remontrances. 
Mais je m'avancai résolument, 
tandis que mon tuteur embrassait 
longuement Mme de Ploëllec ve- 
nue au-devant de lui. 

—Que je suis donc contente ile 
te revoir, mon chéri! disait-elle 
de sa douce voix que le bonheur 
faisait trembler un peu. 

—Ft moi, tante Armelle! C'est 
vous qui m'aftirez à Ker-Euvez. 
malgré tout! 

Elle l’étreignit encore, longue- 
ment, et je crus voir une tendre 
compassion dans Île regard qu’elle 
attachait sur lui. 

T1 se détourna alors et m’aper- 
çut. 

—Bonjour, Gaïta... Vous n’é- 
tes pas trop enchantée, j'en suis 


avec 


mit à ratisser des allées du jardin 
et à faire la chasse au moindre 


sûr, de voir arriver ce sévère tu- 
teur ? 
| Il sourit à demi, et je ne pus me 


retenir de l’imiter tandis que je 
mettais ma main dans la sienne. 

—Je serais très contente, si je 

ne craignais que vous m'enfermiez 
ici, ou que vous m'obligiez à être 
toujours aconipagnée, ce que je 
déteste! déclarai-je sans ambages. 

—Je ne serai pas si féroce, ras- 

surez-vous..… Pour le moment, lais- 
sez-moi seulement vous exprimer 
ma satisfaction de la mine que je 
vous vois. Vraiment, vous étiez 
pâlie et maigre en quittant la 
Mailleraye! 

—Ma pauvre Mailleraye ! Quand 
la reverrai-je, maintenant! 

—On ne peut savoir!... Mais il 
paraît que vous aimez beaucoup 
Ker-Euvez, m'a écrit ma tante? 

Oui, oh! oui! J'aime tout, 
ici: la maison et ses habitants, la 
mer, les rochers, le village, M. le 
recteur, les petits enfants des pê- 
cheurs! Je vivrais volontiers tou- 
te l'année à Ker-Euvez! 

Une brève lueur passa dans le 
regard de Gildas. 

Je suis heureux que mon prys 
vous plaise, Gaïta. Pour moi, il 
est le plus beau, le meilleur... À- 
jax, bas les pattes! 

L'épagneul bondissait autour 
de Mme de Ploëllee, et venait de 
se dresser pour poser ses pattes sur 
l'épaule de la vieille dame. 

—Ah! c'est lui qui a si bien 
corrigé mon pauvre Tap! dis-je a- 
vec un petit retour de rancune. 

Gildas se mit à rire. 

—Ï1 défendait son maître, petite 
rougissez 


cousine... Allons, ne 


pas ainsi, et faites la paix uvec 
mon brave Ajax. 

Il appela le chien, et je pass 
ma main sur la belle tête. C'en fut 
assez pour qu'Ajax voulut me 
donner une aecolade, que j'accep- 
tai de bon -coeur. 

—Bien, vous voilà amis! dit M. 
Te Guernez. J'espère qu'aucun 
nuage ne s'élèvera entre vous... 
pas plus qu'entre le tuteur vt Fa 
pupille, n'est-ce pas? 

—Non, si vous n'êtes pas trop 
exigeant, mon cousin. 

—Et si vous êtes docile, ma eou- 
sine. 

Nous nous mîmes à rire tous 
deux, et Mme de Ploëllec nous ft 
écho. Mais, en levant machinale- 
ment les yeux, je vis, dans la pé- 
nombre du vestibule, luire les prit- 
nelles perçantes de Mathurine, et 
j'y lus une animosité telle, que Je 
sentis mon coeur se serrer un PEU 

Tandis que M. Le Guernez ent- 
brassait sur les deux joues la vieil- 
le servante et serrait cordialement 
la main caleuse de Jobie, en leur 
parlant à tous deux avec une àit- 
cale bonté, je songeai: 

‘Pourquoi donc cette femme me 
déteste-t-elle?... Pourquoi?” 

(A suivre). 
ne 
ON DEMANDE de suite une inf” 

titutrice ou un instituteur pour 

le district scolaire du village 

de Legal, Alta. Traitement. 
$650 par an. Devra posséder di- 
plôme pour enseigger en Alber- 
ta, connaître le français et. ètre 
de religion catholique. Envoye! 
demandes avant le premier fe 
tembre, J. B.. Côté. Seo.-Trés.. 
Legal, Alta. 2.7.3. 
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Conversation franco-anglaise 


C'est en ma qualité de membre 
adhérent. de Ta Société du Parler 
français au Canada que je viens 
offrir aujourd’hui, le présent arti- 
ele à nos lecteurs. J avoue, tout 
de suite, qu'il est écrit sous la 
poussée d’une certaine frite 
que tous les amis de notre belle 
jangue française excuseront, J'en 
suis sûr, lorsqu'ils auront consta- 
té, après lecture, à quelle épreuve 
4 été soumise MON admiration pour 
le bon parler français, au cours de 
la conversation que je vais rap- 
porter. 

J'arvivais à une fabrique com- 
binée de beurre et de fromage, 
dans l'une de nos belles paroisses 
de l'Ouest de la province de Qué- 
her. J’a ruis loué, au village, pour 
me conduire à la fabrique, un au- 
jomédon de pure origine norman- 
de, ne sachant pas, me dit-il, un 
mot d'anglais (!) Afin de m’enga- 
ger à le prendre à mon service il 
avait commencé par m’annoncer 
qu'il avait une bonne voiture, nvec 
un top (1) et un tablier en rubber 
(?) en es qu'il mouille, et qu’on 
ue moisirait pas dans le chemin, 
parce que son cheval était un bon 
{raveleuse (8), ben feedé (4), que 
tout de même, ça prendrait un 
peu de temps pour faire les quatre 
milles à parcourir pour gagner la 
fabrique, vu qu'il y avait une 
côte ben tough (6), à monter et 
presqu'aussi rough (7), à descen- 
dre. Et, nous partîmes sur ce ton 
là. 

Il est de fait que la côte en 
question était joliment rude à 
munter et à descendre, et nous ar- 
rivâmes un peu en retard, ce dont 
je voulus m'excuser auprès du fa- 
bricunt. “Oh, n’en parlez pas, M. 
(....., car je suis moi-même pas 
mul en retard ce matin et, c’est 
pour cela que vous me prenez en 
over alls (8). Je ne fais que de fi- 
nir mon beurre et je me dépêche 
d'ôter le plus-gros autour de la 
baratte avec la mop (9), avant de 
recevoir les cans (10), qui vont 
bientôt commencer à arriver”? 

Eu uftendant les cans, je me 
mis à inspecter, d'un coup d’oeil 
sommaire, escorté du fabricant qui 
était en même temps le proprié- 
laire, le matériel de la fabrique. 


4 


Crystal Pe 
Clothing Co. Ltd. 


Coin des avenues McDougall et Jasper EDMONTON | 


Mon homme commença par me 
faire remarquer qu’il avait acquis, 
au printemps ,uu vat (11), neuf de 
la contenance de 6,000 1bs., vu 
qu'il devait commencer à faire du 
fromage au 5 de juin. Cette année, 
il uvait décidé de travailler au 
sink (12), dont il s'était acheté un 
beau modèle garni de son rack 
(13), sur lequel il attira mon at- 
tention. Une chose qu’il regrettait 
c'était d’avoir été forcé, l’année 
d'avant, de se gréer d’un sépara- 
teur et de s'organiser en fabri- 
que combinée pour faire du beurre 
le printemps et l'automne. T1 en 
avait acheté un à turbine afin de 
se dispenser de strap (14), et pen- 
sait avoir bien fait. Il lui res- 
tait encore à décider s’il allait tes. 
ter (15), ou non Ic lait pour payer 
par le gras, ses patrons étant di- 
visés sur ce point. Il n’était dans 
sa fabrique que depuis l’an der- 
nier, ayant travaïllé, jusque là, à 
gages dans Ontario. (Son langa- 
ge l'indiquant bien). I avait fait 
un bon bargain (16), en achetant 
son établissement, bien qu'il eut 
été obligé d’avoir, tout de suite, 
ce printemps, un nouveau boiler 
(17). Lorsqu'il se mettrait au fro- 
mage, il avait l'intention de 
chauffer le petit lait pour les pa- 
trons et voulait, pour que ça coûte 
moins cher, utiliser la steam (18), 
qui s'échappe par l’exhaust (19), 
au moyen d’une hose (20). Il n- 
vaif à Me montrer un nouveau 
wrench (21), très puissant pour 
travailler les pipes (22), une belle 
serew-plate (23), très complète. 
Ce qui l'avait retardé dans son 
travail du matin, c'était le fait 


que son boy (24), s'était maladroi- | 


tement ébouillanté une main en se 
versant dessus un dipper (25), 
d’eau chaude. 

Il était bien fatigué, au temps 
de ma visite. Il n'avait pas loafé 
(26), depuis le printemps. Il avait 
eu énormément à faire pour met- 
tre en trim (27), au dedans et au 
dehors, sa nouvelle propriété. J’a- 
vais dû voir, en arrivant, qu’il é- 
fait en voie de remplacer une vieil- 
le clôture en cèdre par une belle 
clôture en wire (28), pour entou- 
rer son terrain, et de poser une 
dowble-gate (29), pour y donner 
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accès, Puis, il lui restait à placer|20 Hose 


des screens (30), en mosquitonet 
91), à ses fenêtres. En pas- 
sant, il me fit remarquer que le 
drum (32), de son heater (33), é- 
tait faussé et tournait mal et com. 
me nous passions à l’extrémité in- 
térieure de la fabrique, il me fit 
voir qu'on était à mettre un nou- 
veau lambris en dedans de la 
curing-room (34), dans laquelle on 
allait mettre du fromage. 


Je me sentais devenir le coeur 
malade à l'audition de ce mono- 
logue anglo-français que j'ai eu 
tort d'appeler : ‘‘conversation”’ 
dans le titre de cet article, car, 
seuls mon cocher et le fabricant en 
avaient fait, l'un après l’autre, les 
frais et je n'avais pu faire autre 
chose que d'écouter à mon corps 
défendant ce langage burlesque 
que j'avais fort à faire à recons- 
tituer en bon français dans ma té- 
te à mesure qu’on me l’y versait 
dans les oreilles. Heureusement 
que le temps de commencer ma 
conférence arrivait et vint mettre 
fin à mon affliction. 


J’aurais bien encore de quoi 
remplir une autre page de ce ba- 
ragouin innommable, mais je sup- 
pose que mes lecteurs vont avoir 
maintenant assez de comparer, au 
moyen des chiffres de référence 
qui suivent,chaque mot anglais ou 
pseudo-anglais dont est émaillé le 
monologue de mes deux discours, 
avec les mots français qu’ils au- 
raient dû employer et que je don- 
ne ici en regard des autres. 


MOTS MOTS 
ANGLAIS FRANÇAIS 

1 Top Soufflet, capote 
2 Rubber Caoutchouc 
3 Traveler Voyageur 
4 Fe! Nourrit 
5 Speeder” Aller vite 


6 Tough Raide 

7 Rough Rude 

8 Overalls Salopette 

9 Mop Vadroulle 

10 Cans Bidons 

Il Vat Bassin 

12 Sink Egouttoir 

13 Rack Claie 

14 Strap Courroie 

15 Tester Faire l'épreuve 


16 Bargain Marché 
17 Boiler Chaudière 
18 Steam Vapeur 


19 Exhaust Tuyau d'échap- 


pement. 


Manche, tuyau, 


boyau 
21 Wrench Clef 
22 Pipes Tuyaux-tubes 
25 Screw-plate  l'ilière 
24 Boy Garçon (engagé) 
25 Dipper Ecope 
26 Loafer Fainéant 
21 Trim Bon ordre 
28 Wire ‘il de fer 
29 Double-gnte “Barrière à 2 
battants. 
0 Screens Ecrans 


31 Mosquito-net Moustiquaire 
%2 Curing room (Chambre de 


‘maturation 
33 Drum L'ambour 
44 Heater Pasteurisateur 


L'on entend souvent recomman- 
des à nos jeunes Canadiens-fran- 
çais d'apprendre l'anglais qui est, 
pour nous tous une nécessité 
au point de vue des affaires. Mais, 
autant il importe pour nous de s1- 
voir les deux langues, française :t 
anglaise, autant, et même plus, il 
nous importe de conserver très 
pure notre belle langue français» 
et de toujours l’employer, entre 
nous, sans jamais l’entremêler 
d'anglais. Je n’ai pas l'intention 
d'énumérer ici tous les argument. 
solides qui démontrent pour nous 
la nécessité d’en agir ainsi. Cela 
a été fait déjà assez souvent pour 
que chacun les connaisse »t les 
comprenne. 

Je ne ferai qu’une suppesitien, 
en terminant, pour  démo:trer 
combien ont tort ceux des nôtres 
qui ne savent pas conserver leu 
français qui est leur langue ma- 
ternel. Si au lieu de moi, le visi. 
teur de la fabrique dont je viens 
du parler eut été un Trançais de 
France ignorant langlais, il au. 
rait été forcé de demander à nos 
gens de parler français. Et, s’il 
eut été un Anglais ignorant Île 
français, il aurait dû demander 
qu’on lui parle anglais. Cela euf- 
fit à démontrer qu’une langue du 
genre de celle dont je viens de par- 
ler n’est qu’un simple baragouin 
qui ridiculise au dernier degré ce- 


ver, au besoin, les deux langues, 
mais parlons-les en hommes qui 


leur propre langue. C’est le moyen 
de se fa're respecter soi-même. 


. J.C.C. 
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BARNEY MUELIN 


qui rencontrera le champion de poids léger du Canada, Billy 
Lauder, dans un tournoi de Boxe au patinoir Thistle, mercredi 
prochain, 16 août. Le tournoi aura lieu à 3 heures de l’après-midi. 


NOUVELLES REGIONALES 


ST-PAUL, Alta 


Nous avons, 
jours, une température pluvieuse, 
ce qui retarde beaucoup la récolte 
du foin et la rend très difficile. 
Les céréales ont belle apparence, 
mais il serait nécessaire que nous 
ayons des jours chauds pour hâter 
la maturité. 

Nous avons sur place une main. 
d'oeuvre suffisante pour les tra- 
lui qui s'en sert. Sachons emplo-| vaux de la moisson, car, en l'ab- 
sence ‘le toute voie ferrée dans la 
région, nos 
savent ce qu’ils font en s’en ser-| beaucoup plus d'élevage que de 
vant et qui, surtout, respectent | culture et nos champs ne sont pas 
encore d’une très grande étendue. 


s'occupent 


—Parmi les 


de 


Vêtements pour hommes 


aux magasins du 


# 
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jamais vue à Edmonton. 


envois considérables de marchandises. 


ment actuel, 


solution du problème est celle-ci : 


ayant pris des homesteads dans la 
région, signalons MM Charron, 
Bernard, Legault et LeBlanc: ce 


dernier, instituteur diplômé pour || 


la province, a été engagé de suite 
pour l’école du village de St-Vin- 
cent. Ces messieurs ont été surpris 
des progrès accomplis en trois ans, 
dan la grande et belle paroisse St- 
Vincent. Le sol dans cette locali- 
té est le meilleur que l’on puisse 


trouver à la ronde; il y a, en effet 


partout, une moyenne de 18 à 30 


pouces de terre noire. St-Vincent 


deviendra sans centredit l’une des 
paroisses les plus importantes du 
nord. I] y na actuellement dans 
cette paroisse 175 familles catho- 


liques canadiennes-françaises, et il || 


(Suite à la page 6). 


A la fin de cette semaine nous organiserons 


la liquidation la plus considérable que l’on ait encore 


cours des deux mois derniers et nous attendons des 


donc liquider rapidement une partie de notre assorti- 


Comment devons-nous opérer ? La 


public des occasions absolument sensationnelles. 


Voyez dans nos vitrines comment ob- 
tenir gratuitement un superbe complet 


TT ET TT TT TT TT 


Se RS 


Lt 


UNE JOURNEE COMMENCEE 


avec du cacao Cowan 
signifie pensée lucide et 
nerfs calmes.— C’est une 
Journée pleine de vigueur et 
de vie. 


Faites-vous 


usage du 
g mn sn ® 
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ERFECTION 
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(MABLE LEAF LA 


BEL) 


Ter 


dans !’ Est du Canada et des 


Winnipeg, Portage la Prairie, 


les trois capitales des provinces 
de l'Ouest, Winnipeg, Regina, 


dien pour Saskatoon. 


La vente a été difficile au 


Il nous faut 


Il faut offrir au 


TS 


Canadian Northern 
Railway. 


Excursions 
d’ Eté 


Etats Unis. 


Deux Trains Quotidiens 


Au choix 
Un de Jour et un de nuit 


Saskatoon, Prince Albert, 
Edmonton, Strathcona 


(Train de jour) 
Circule quotidiennement, entre 


Edmonton, avec service quoti- 


L'AUTRE TRAIN 
The Alberte Express, 


(Train du nuit) 


Le train - pionnier” pour Sas- 
katoon et Edmonton, plus rapide 
qu'avant, 


Tous les Tralns se raccordent 
à Winnipeg avec 
“The Lake Superior Express” 
Quotidien pour les Grands Lacs. 
“Tbe Duluth Express” 
Quotidien pour Duluth les 
Grands Lacs et Chicago. 
“Tho St. Paut Night Flyer. 
Quoti.ien pour St. Paul et 
Jhicago. : 
“The St. Paul Day Express.” 
Quotidien pour St. Paul et 
: Chicago. 
Pour horaires, location, prix 
st tous renseignements s'adresser 


JOS. MADILL, 


Agent du C.N.R. 
115 Jasper E. Téléphone 1712 
EDMONTON, ALTA. 


‘- négocia avec les Etats-Unis un 
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{ diales relations qui, nous l’espé- | g 
rons, s'amplifieront en un traité 
général d'arbitrage, dont l'effet 


Nous donnons, ci-dessus, le tex- 
te intégral de l'appel lancé au 
peuple canadien par Sir Wilfrid 
Laurier en vue des élections gé- 
nérales, qui auront lieu, par tout 
lé Donrinion, le 21 septembre pro- 
chain. 

Sir Wilfrid établit dans ce ma- 
nifeste, de la façon la plus claire 
et la plus indiscutable, la situa- 
tion sur laquelle il demande au 
pays de se prononcer. 

Depuis quarante ans et plus, 
politique canadienne a gravité 
sans cesse vers ce but: ouvrir au 
Canada le marché américain, qui 
est notre marché’ naturel le plus 
avantageux. 

Aujourd'hui que les Etats-Unis 
revenant à de meilleurs senti- 
ments, nous offrent une conven- 
tion assurant à nos produits na- 
turels le libre accès de leur mar- 
ché, les conservateurs renient gans 
pudeur toute la politique de leurs 
prédécesseurs et se refusent à lais- 
ser le pays bénéficier de cette me- 
sure si constaminent désirée ! 

La raison de cette volte-face .ast 
par trop évidente. 

C'est parce que l'entente com- 
merciale si longtemps recherchée 
est le fait d'un gouvernement li- 
béral que Îles conservateurs répu- 
dient ainsi tout leur passé 

JT est la vraie, la seule raison : 
il n’y en a pas d’autres. 

_ C'est une raison qui ne pèsera 
pas gros dans la balance auprès de 
l'électorat canadien. 

Les libéraux entrent dans la lut- 
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Au peuple canadien 
Manifeste de Sir Wilfrid Laurier, Premier-ministre du Dominion. 


ces deux hommes d'Etat purent 
adresser au peuple canadien. 

Sans se contenter de discuter les 
mérites de cette proposition, le 
parti conservateur à la Chambre 
des Communes a délibérément a- 
dopté un systène d’obstrudtion 
organisée, afin d'empêcher que le 
parlement donne un vote où vos 
représentants puissent exprimer 
leur opinion. 

De jour en jour, lorsque le pré- 
sident. de la Chambre a essayé de 
poser la question, il en a été em- 
pêché par des motions futiles, par 
des discours sans fin, par des pro- 
cédlés d’obstruction de toutes For- 
tes, pour chacun desquels on trou- 
vait un prétexte spécieux, mais 
qui n'étaient, en somme qu'un a- 
bus de la liberté de la parole dans 
l'enceinte du parlement. On y pou- 
vait deviner facilement une mala- 
droite tentative de donner quel- 
que plausibilité à des manoeuvres 
obstructionnistes, sans justifica- 
tion et. indignes de la Chambre. 

Pour venir à bout de cette obs- 


Depuis quarante ans, ‘tous Îles 
partis politiques au (Canada se 
sont constamment et sans répit ef- 
forcés de conclure avec les Ftats- 
Unis un arrangement permettant 
le libre-échange des produits na- 
turels entre les deux pays. 

En 1854, lord Elgin, pour le 
compte du Canada et dés provinces 
maritimes, alors séparées de nous, 


traité à cet effet, traité qui dura 
juqu'en 1866 et qui, comme peu- 
vent se le rappeler. nombre de per- 
sonnes encore vivantes, nous fut 
très avantageux, 

Et depuis que ce traité a pris 
fin, tous les hommes publics de 
quelque éminence au (Canada, 
quelles que fussent leurs diffé- 
rences d'opinion Eur \ d’autres 
noints, se sont trouvés d'accord 
pour essayer de faire revivre ce 
beau temps du libre-échange en 
produits naturels. 

Il ne faut pas d’ailleurs s'en é- 
-tonner, car, en ce qui concerne les 
industries agricoles, forestières et 


D 


ja hui, en entre notre pays et la Mé- | toujours toute possibilité de e guer-| Nous sommes heureux de voir 
,tropole, d’un côté, et la Républi- {re entre le grand empire dont nous 
que Américaine de l'autre. Cor-|sommes fiers de faire partie, et la 


rande nation que nous sommes 
fiors d'avoir pour voisine. 


WILFRID LAURIER. 


Echos et commentaires 


dans le verdict du pays, et comme 
leur chef, Sir Wilfrid Laurier, 
c’est avec emthousiasme et la ferme 
volonté de vaincre qu’ils courent 
aux armes. 

Avee Laurier, à la victoire! 
# 


«+ + 


Nous lisons dans les ‘‘Claches 
de St-Boniface' ’ l'entrefilet sui- 
vant au sujet de la création de la 
succursale de la société du ‘‘Par- 
ler Français’ au Manitoba : 


‘Nous avons parlé, dans notre 
dernier numéro, de la fondation 
de la ‘Société du Parler Français 
du Manitoba’’. fondation qui a si 
cordialement réjoui les promoteurs 
et les artisans québecois du pre- 
mier congrès de la laugue fran- 
çaise au Canada. La nouvelle s0- 
ciété est déjà à l'oeuvre avec le 
plus bel entrain et elle prépare, de 
concert avec nos amis de Québec, 
un exposé complet de la situation 
et de l’état du français dans le Ma- 
nitoba. Elle sera peut-être appelée 
aussi à faire un travail semblable 
pour les autres provinces de l’Ou- 
est, si nos compatriotes ne trou- 
vent pas le moyen de s'organiser, 
sinon en succursales, du moins en 
comités d’étude pour la prépara- 
tion du congrès de l'an prochain. 
Quelle superbe affirmation de la 
survivance française dans l'Ouest 
ne serait pas l'établissement de 
deux succursales permanentes du 
Parler français dans l’Alberta et 
la Saskatchewan! L'entreprise est 
assez belle, ce nous semble, pour 
tenter l'initiative et le patriotisme 


notre confrère de St-Boniface se || 
allier à l'idée mise en avant par |} 
le ‘Courrier de l'Ouest.” 


# 


# # 


Un de nos confrères de provin- 
ce de Québec rapporte la touchan- 
te anecdote suivante: 


“Il est passé à Québec, il y a 
quelques jours, un étranger qui|l 
a été poussé à visiter le Canada par 
un motif qui est loin d’être  ba-}h 
nal. 


M. le Dr Safford, de la Jamaï- 
que, avait lu l’histoire du Canada, |Ë 
et cette lecture a fait sur ce mé-}£Ë 
decin distingué une telle impres-|Ë 
sion, qu’elle l'a décidé à venir vi-|£ 
siter notre pays. Ce que M. le Dr|f 
Safford désirait surtout voir, chez! à ° 
nous, c'est un de ces bons foyers, 
de la campagne canadienne-fran-|Ë 
caise, où la foi et les traditions po-|8 
pulaires de la Nouvelle-France se | 
sont conservées si pures de tout al- | 
liage. 


QUIDATION des 
marchandises 
d'été 


La réduction des prix hatera 
cette liquidation 


mm 
“Pour trouver ce foyer, M. le Dr 


Safford s'est adressé au curé delf 
l’une de nos belles paroisses de Ja | 
Côte Beaupré, l'Ange-Gardien. |à 
Et c’est chez M. Joseph Fortier, le | 
père d’une des plus anciennes fa-|f£ 
milles de la Côte Beaupré, que le 
Dr Safford à séjourné pendant |Ë 
quelques jours. Là, il a vécu de la 5 
vie de ces bons Canadiens-fran- 
çais; il a pu assister à leurs ré-|É 
jouissances populaires, et, un soir, À 
entre autres, une grande réunion |E 
de famille l'a mis au comble de ses | À 
voeux. Déclamations, chansons du |# 
terroir, spirituelles réparties, Je] 
tout assaisonné de cette gaieté |# 
française qui est l’un des meil-!Ë 
leurs héritages de nos pères, ont|f 
intéressé énormément le distingué |Ë 
Jamaïcain. 


Complets pour hommes; prix actuel $13.75. Ces com- 
plets valent de $16.50 à 1. 50. Le style et la qualité de 
l' étoffe sont irréprochables. 


Complets pour garçonnets, $8.75—Modèles Buster" 
et “Norfolk”, en deux et trois parties. Ces articles valent 
régulièrement. de $5 à $6. Nous vous les recommandons 
spécialement, 


Ombrelles à 65c.—Ta couleur de ces ombrelles ne 
change pas. —Les prix réguliers sont de 81.95 à 1.50. 


Costumes pour dames, $8.25.—Articles lavables.—Mo- 
dèles charmants. —"“Ginghams"”, linon,  mousseline in- 
dienne, toile. ete. 


. Nous avons des occasions exceptionnelles à tous nos rayons 


“N'est-ce pas un fait intéres-|} 
sant de voir cet homme distingué, :È 
étranger à notre foi et à notre ra-lE 
ce, attiré chez nous par la beauté !$ 
de notre histoire ?"* ; 


ne 
EE RES DER SNENRESS ER Franc nn M ne PU D ER ES RE AR ET ET D PE EE AT TT 


“ réciprocité que depuis 


’- nier. 


minières et les pêcheries, le Ca- 
nada possède des avantages avec 
lesquelles aucun autre pays au 
monde ne peut rivaliser. Or, c’est 
des débouchés, que trouvent les 
produits de ces industries, que dé- 
pendent les progrès de notre in- 

. dustrie manufacturière et de no- 
tre commerce, et la prospérité de 
toutes les classes de la population 
canadienne. 

Le plus récent effort-du parti 
conservateur en ce sens a été fait 
par Sir John Macdonald lui-mé- 
me qui, en 1891, a dissout le par- 
lement afin de demander aux é- 
lecteurs l'autorisation d'entamer 
de nouvelles négociations avec les 
autorités de Washington pour le 
renouvellement du traité de 1854. 

En 1893, le parti libéral faisait, 
de son intention d'obtenir la réci- 
procité avec les Etats-Unis, si 

- possible, l'un des principaux ur- 
ticles du programme qui lui a valu 
le pouvoir en 1896. 

Après que le gouvernement ac- 
tuel eut pris les rênes du pouvoir, 
il renouvela en vain ses offres aux 
Etats-Unis, et n’obtenant pas de 


réponse il déclara que le Canada! vis et s’il est encore, ou non, en|E 


ne ferait plus d'avance de cette 


nature. 


Or, il y a moins d’un an, le pre- 
sident des Etats-Unis envoyait de 


Washington à Ottawa, une come | 
(au Canada. 


mission de deux membres, chargé: 
d'ouvrir des négociations pour 
l’abaissement des tarifs qui jus- 
qu'ici, entravaient la liberté d’é- 
changes de produits entre les deux 
- pays. Ces négociations, en janvier 


: , . . . ,, 
truction, après une session qui à de nos compatriotes. 


déjà duré huit mois, il faudrait 
risquer non seulement la continua- |! 


te, avec la plus entière confiance 


Company 


tion du peu digne spectacle donné |} 
par: bts da rennite ges Coin de l’Avenue Jasper et de la Troisième rue. 
EDMONTON. 


séances, le 18 courant; mais ris- 
quer encore de perdre en paroles 
inutiles des semaines et des mois: 
avec la perspective, en fin de 
compte de faire perdre au produe- 
teur canadien le privilège de la|] 
franchise sur le marché américain 
pendant la présente saison. 

Dans ces conditions, il a paru 
aux aviseurs de Son Excellence 
qu’il serait plus conforme à la di- 
gnité du parlement, aux traditions |É 
des institutions parlementaires : 
britanniques, que les vrais Cana-|f 
diens ont en si grand honneur, et 
que a présente opposition foule 
aux pieds d’un coeur si léger; 
plus conforme, enfin, aux meil- 
leurs intérêts du pays tout entier, 
de porter la question devant le|f 
peuple lui-même afin que le peu- 
ple lui-même «soit juge entre Jlelk 
gouvernement et l'opposition; a- 
fin qu’il déclare s'il a changé d’a- 


est l'événement du genre le plus im- 
portant de l’Ouest canadien 


Courses de chevaux et concours 
interprovincial d'animaux 


faveur de la réciprocité en produits | 
naturels, et s’il veut, ou ne veut|} 
pas profiter du marché américain |} 
pour la récolte si pleine de promes- 
ses qui va bientôt étre moissonnée |É 


‘Il nous est plus difficile 


C'est à vous, mes chers compa- 
triotes, à décider. Le gouverne- 
ment de Sa Majesté au Canada 
s'en remet en toute confiance à 
votre décision. 


de trouver des proprié- Rien de plus considérable 
Rien de mieux 


Le succès de l’exposition d'Ed- 


tés à vendre que des 


acheteurs. 


dernier, ont abouti à une conve .- 
tion entre les deux gouvernemetts 
en vertu de laquelle les droit, de 
douane de chaque pays pourraient 
être abaissés ou complètement abo- 
lis. 

Cette convention reneon'‘ra aux 
Etats-Unis une résistance énergi- 
- que de la part d'intérêts divers, 
sous le prétexte qu’elle était tout 
. à l’avantage du Canada ef au dé- 

- triment des Etats-Unis. Mois Ja 
-  convextion qu’elle était mutuelle- 
- ment avantageuse aux deuv pays 
‘. finit par prévaloir au Consrrè:: de 
sorte que nous nous tro1vons 
:. maintenant en face d’une offre, 
- de la part des Etats-Unis au Ca- 
.. nada, de cette même mesure de 
quarante 
” ans, tous les hommes-d’Etat cana- 
diens de quelque importance s’é- 
‘ taient, avec autant d'énergie que 
de persévérance, efforcés d’obte- 


Mais le parti conservateur du 
jour, prenant une position diamé- 
tralement opposée à celle de ses 
grands chefs d'autrefois, a déclaré 
.. qu’il s’opposerait jusqu’à Ja der- 
“ nière extrémité à l'adoption d’une 
mesure qui représente les principes 
mêmes proclamés par Sir John 
Macdonald et Sir John Thompson, 


présent fermés, ne fera qu’aug- 
menter la cordialité des relations 
dans les derniers manifestes que |qui existent heureusement aujour- || 


L'opposition a prétendu que 
cette convention si elle était mise 
à exécution, mettrait en péril nos|#s 
relations avec la Métropole et fi- |ES 
nirait par amener l’annexion du |hs 
Canada avec les Etats-Unis. 

Il est impossible de discuter sé- |hs 
rieusement cet argument, si tou-|# 
tefois on peut l’honorer du nom |hS 
d'argument. Car s’il avait le moin- | 
dre sens, il signifierait que le peu- 
ple cunadien pourrait être détour- | 
né de son allégeance par la séduc- {ls 
tion de la prospérité qui résulte- 
rait d’un plus fort courant d’é- 
changes de produits naturels du 
Canada aux Etats-Unis. De fait, 
rest tout le contraire que l'or 
doit naturellement en attendre; 
car l'expérience des siècles a dé- 
montré à satiété que le commerce 
est toujours la plus puissante in- 
fluence en faveur de la paix, de la 
concorde, du respect mutuel en- 
tre les nations. 

Ce n'est pas tout. Cette conven- 
tion, qui ne change rien à 


monton dépasse tous ceux du genre. 
$30,000 de prix et bourses. 


$120,000 de nouvelles construc- 
tions au parc cette année. 


Demandez 1a liste des prix aujourd’hui 


Nous avons une liste 


tés de ville et de fermes 


à vendre. 


A. B. CAMPBELL, prés. JAS. McGEORGE, vice-prés. 


A. G. HARRISON, gérant 
P.0. Box 216, Edmonton, Alta. 


importante de proprié- 


| THOMAS JALBERT 


Courtier d’immeubles et agent financier 
ARGENT A PRETER. 


Je fais une spécialité de procurer des fermes améliorées dans 
les districts canadiens-français. 


226 Avenue Whyte Est, 


COSTELLO & RYAN 


à notre 


politique fiscale où nous gardons 118 À ] F t Strathcona, 

toujours, au premier rang, la pré- venue asper S ED M ONTON 3 
férence britannique, cette conven- j Tétéphone l _ 34471 
tion, dis-je, en ouvrant à notre bons en FR  —— 
commerce des débouchés jusqu’à TT mn 


Les Annonces du “ Courrier 
donnent des résultats 


CHRONIQUE 


mm 


lille est une preuve si jolie 


de l'énergie féminine  l’h toire 
de cette grande dame américaine, 
que mes amies fermières me par- 
donneront d’avoir réclamé une pe- 
tite place au Coin pour la leur con- 


ter. 


acheter les animaux nécessaires et 


l'outillage de ferme. 


L'oeuvre de cette femme énergi- 
que ne fut pas sans connaître l’é- 
novembre 
était 
complètement détruite par un in- 
cendie. Inutile de dire qu’elle re- 
naquit de ses cendres. plus su- 


preuve, au mois de 
dernier, la ferme modèle 


perbe encore, plus modernement a- 


A l'âge de douze ans, on coeur | gencée. 


de petite fille gâtée et adulée s’é- 
mut de la détresse des sans-tra- 
ail dont regorgeait la ville du 
Sud uù elle était née. Fille deman- 
da et obtint de son père de fonder, 
en société avec une petite amie, un 
commerce de bois pour occuper les 
pauvres gens. Elle avait foi dans 
l'énergie qui sourdait en elle: son 


Mme Scott-Durand dirige elle- 
même l'exploitation, son oeil voit 
à tout, pas un détail ne lui échap- 
ve; aussi la discipline est rigou- 
reuse, la propreté méticuleuse et 
la prospérité florissante. Lorsque 
la nouvelle installation sera termi- 
née, le nombre des employés sera 
porté à OÙ. C’est une visite inté- 


entreprise prospéra et, à quatorze 
uns, elle était secrétaire de la 
“i[ume J'inding Association” de 
l'Iowa. 


ressante et pittoresque que celle de 
tte ferme modèle avec ses 
champs nets de toute mauvaise 
… [herbe, ses étables ruisselantes -le 

ls proche de ceux qui travail- bois luisant et de boucles de cui- 
luient xt étudier à loisir Jeurs vre, avec ses employés  revètus 
détresvs, les coups de  misères | d’un costume immaculé. 
inattendus qui sapent un foyer 
prospère: elle s’ingénia à porter 
un remède pratique à ces souf- 
frances. Sa bourse de jeune fille 
était mince et les bénéfices de son 
exploitation ne lui permettaient 
pas d'étendre ses charités autant 
qu'elle le désirait: elle prit Ja 
plume et, douée de remarquables| “J'ai voulu avant tout et sur- 
qualités imaginatives, fit repré-|tout donner un exemple d'initiati- 
senter plusieurs pièces qui obtin-|ve aux hommes et aux femmes qui 
rent un grand succès. ne savent que faire.” 


Cependant, l’amour, un jour, ! Pour nous, retenons la leçon 
frappa à la porte. Comme elle é-| d'énergie et travaillons à déve- 
{ait riche de tendresse sans cesse | lopper dans la ferme ce petit do- 
renouvelée, elle pria lé visiteur maine de la femme, qui ne vien- 
d'entrer. " dra jamais en rivalité avec celui, 

Mariée, elle vint habiter Chiea- | plus grand, de notre seigneur et 
gu ilans une de ces demeures luxu-| maître, mais au contraire le com- 
euses qu’affectionne l’ Américain | plétera, tout en nous laissant cet- 
enriehi. Mais, Madame Scott-Du- | te indépendance et ce besoin d’ini- 
and ne pouvait s’abaisser à la vie |tiative sans lesquels la femme ne 
oisive, inutile, de ses nouvelles |saurait être qu’un être inférieur. 
amies: l'esprit en éveil, elle fut 
frappée de la difficulté qu'éprou- . CORDON-ROSE. 
vuient les mamans de Chicago à 
procurer un lait pur aux tout-pe- on, | 
tits. Te blanc défilé des petits cer- 
cueils l'oppressait d’une angoisse PETIT COURRIER 
vraiment maternelle. Elle fit une 
enquête, apprit de la bouche au- 
torisée des sommités médicales que Lili.—Bonjour, petite Lili. Eh 
le lait impur était le grand facteur oui! venez quand l’ennui viendra 
de la mortalité infantile. Dès lors | vous prendre. Je vous promets que 
Mme Scott-Durand n’hésita plus. |‘‘l grande amie” sera toute in- 
lille possédait à Lake-Forest, au dulgence. C’est impressionnant, à 
nord de Chicago, une propriété de | votre âge, d'être l'ainée d’une ri- 
quelques arpents, elle résolu d’y bambelle de frères et soeurs. Votre 
installer une laiterie modèle. Les | bataillon est-il ohéissant? À bien- 
débuts furent modestes et il fallut | tôt. 
toute l'énergie souveraine de cet- 
te femme de tête et de coeur pour 
ne point se rebuter contre l’é- 


La fermure ressent une jusie 
fierté de son oeuvre et je ne sais 
rien de plus beau sur les lèvres 
d’une grande dame américaine, 
que ces mots qui devraient faire 
réfléchir ses compatriotes aux 
névroses élégantes et bizarres. 


Amor.—Merci pour votre bonne 
lettre. Je vous répondrai prochai- 
nement et directement. Vous êtes 


eneil, ? . } 
. un , l’amie qu'il est bon de posséder. 
Muis bientôt un événement 
vint encore accroître sa volonté| Jeannette. — Votre petit mot 


de soulager la population enfanti-| m'a fait plaisir. Trop heureuse que 
ue. Mme Scott-Durand  devint|}1 nouvelle vous plaise.Connaissez- 
mère d'un petit garçon, Ses ambi-| vous vraiment l'ami de Rose? A- 
tions s'amplifièrent, Lake-Forest | lors, vous êtes plus savante que 
lui parut mesquin, elle voulut fai-| moi. Amitiés à toutes les deux. 
re mieux et plus grand. Elle ache- 
la, il y a quatre ans, la ferme 
UÜrubtree, depuis célèbre. 

On me permettra de citer quel- 


L'Humble. — Si je suis désireu- 
se de connaître davantage la signa- 
tairé -de la lettre originale et dé- 
hordante d'idées? Je n’oserais ja- 


LE COURRIER DE L'OUEST 


cilement, et on choisit, autant que 
possible, celles donnant des feuil- 
les de coloration et de formes va- 
riées, On suspend l'éponge uinsi 
préparée dans l’embrasure d’une 
‘fenêtre où le soleil donne une 
partie du jour. Puis, tous les ma- 
tins, pendant une semaine, on l’ar- 
rose en pluie légère, sur toute la 
surface. 

Les graines renfermées dans l’é- 
ponge se gonflent, germent et 
poussent des feuilles, On a bientôt 
une boule de verdure d’autant plus 
variée que les graines choisies l’au- 
ront été. 

L'autre recette paraîtra prochai- 
nement. Toute à vatre disposition. 


MAGATI. 


NOS DOMAINES DU 
NORD 


Les vastes territoires de la par- 
tie nord du Canada, s'étendant des 
rivages re la Baie d'Hudson jus- 
qu'à la vallée du MacKenzie, 
peuvent-ils être utilisés comme ré- 
serves forestières, maintenant que 
nos forêts actuelles reculent sans 
cesse de plus en plus devant les 
progrès toujours croissants de la 
colonisation ? La question est d'un 
imtérêt prépondérant pour tous Îles 
Canadiens; et toute information 
juste et précise concernant Îles 
qualités productives du sol et les 
caractères du climat du Nord, re- 
lativement à la croissance et au 
développement des forêts, ne peut 
manquer d’avoir une grande va- 
leur. 

La division forestière du dé- 
rhrtement de l'Intérieur Vient 
précisément de publier un rapport 
des explorations faites par ses in- 
génieurs forestiers le long de la 
route projetée pour le chemin de 
fer de la baie d'Hudson. Sans 
être très encourageant, il n'est pas 
non plus décourageant à l’excès. 
Le district exploré embrasse u- 
ve région de 235 milles sur le par- 
cours du chemin de fer projeté ; et 
M. J. R. Dickson, assistant-ins- 
pecteur des réserves forestières, 
dit que, durant toute cette explo- 
ation, il n’a pas été trouvé de 
bois de charpente convenable à 
l'ouest et au sud des rivages de la 
baie. Tout au plus en rencontre-t- 
on de petites quantités dans le 
voisinage immédiat de la baie et 


Ces articles de 


etc., de toutes plantes germant fa-|le long de quelques cours d’eau. | forestration des territoires désert: 


Somme toute, le bois de charpen- 
te, vraiment digne de ce nom,n’oc- 
cupe qu’une minime proportion de 
un pour cent sur toute l'étendue 
du territoire exploré. L’épinette 
en forme la majeure partie: et, 
de toute cette vaste région, c’est 
la seule essence forestière qui soit 
utilisable comme billots ou eom- 
me traverses de chemins de fer. Le 
peuplier, l’orme et le pin noir sont 
tous trop petits, torses et bran- 
chus, bon tout au plus à servir 
comme bois de chauffage ou com- 
me bois de pulpe. Toute l’épinette 
rouge a été détruite par les insec- 
tes. “Durant tout l'été, écrit M. 
Dickson, nous n’avons pas ren- 
contré une seule épinette rouge 
ayant plus de dix pouces de dia- 
mètre à sa base.” 

On estime à 360,000 environ le 
nombre de traverses de chemin de 
fer utilisables contenues dans le 
district exploré; quand au chiffre 
approximatif des billots propres à 
la fabrication de la planche, on 
le croit contenu entre neuf et dix 
millions. Toute l’épinette rouge 
sèche ainsi que l’épinette noir à 
grains serrés peuvent être emplo- 
yées pour faire des pieux et des 
piquets de clôture. Quant à l'ap- 
provisionnement de bois de chauf- 
fage, il est énorme, immense, iné- 
puisable presque; on trouve aussi 
une assez grande quantité d'arbres 
utilisables comme bois de pulpe, 
mais il en est beaucoup encore qui 
sont trop petits. 

En autant que l'on a pu s'en 
rendre compte, la croissance des 
arbres,en ces régions.est très lente. 
En moyenne, il faut cent ans à 
une épinette noire pour attendre 
quatre à cinq pouces de diamètre. 
alors que, durant la même : éricde, 
l’épinette blanche pourra eroître 
de huit à onze pouces, et le peu- 
plier de huit à dix. Cette lenteur 
de croissance est principalement 
due à la rigueur toute particuli- 
re du climat, et aux mauvaises 
conditions du sol, généralement 
trop humide et souvent maréca- 
geux. 

Cependant, dans tout l'exposé 
du rapport en question, il n'es! 
rien qui puisse ruiner l’esperance 
d'établir un jour de vaste réser- 
ves forestières dans le no:d du 
pays. Le gouvernement prarrait 
fort bien voter les sommes nvces- 
saires pour procéder à l'irrigation 
nécessaire du terrain et à la re- 


bijou- 


mm eee f 


En Europe, il existe hertronp|| Tapisserie artistique - À 


+ 7 Q û 

de forêts qui sont en pleine ernis- . eart dans la décoration des matt a si de grands 
sance sous une latitude plus au progrès; dans le choix d'un papier la beauté doit aller de 

1 que celle du distriet de L pair avec le genre demandé par une pièce où par une au- 
baie LEE 1 Fo à istriel ee N tre selon la destination de celle-ci. 
vale d'HUSON. AINSI toute la Le choix d'un papier de tapisserie demande, en plus 
Norvège se trouve placée plus au du goût, une longue expérience, nous mettons la nôtre à 
nord que le poste du Fort Chur- votre disposition. 
chill, et pourtant c'est elle qui DESILETS & COMPAGNIE 

tal re la mai " 

fournit à l'Angleterre la majeure Téléphone 1863. 811 Avenue Jasper Ouest 
partie de ses bois de construetion . 


et de son bois de pulpe. Le minis- 
tère de l'Intérieur devrait donc 
prendre sérieusement la questiun 
en considération, faire procé ‘er 
aux explorations et aux expérien- 
ces nécessaires et travailler à cré- 
er au pays une réerve forestière 
dont il aura certainement besoin | 
tôt ou tard. Il n'y a pas de raison |Ë 
de ne pas agir et de laiss: mar 
cher le temps, car il y a, de ce 
côté, toute une région habitable. 
pleine de ressources et très fertile 
qui, après la construction ‘In che- 
min de fer de la baie l’Hnd=en, 
pourra être ouverte à la colon:sa- 
tion. 


donnant ainsi au problème une 
très heureuse solution. 


Chapeaux de paille 
et chaussures 


ques chiffres qui montreront sous 
son vrai jour ses capacités de fem- 


me d’affaires, de fermière grande 


terie feront les délices 


A l'expiration de 30 jours à 
compter de la date du présent avis, 
c'est-à-dire le 21 août 1911, et les 
jours suivants les quarts de sec- 
tions des townships ci-dessous 
pourront être enregistrés par les 
premiers demandeurs : 


Tp. Reg. Mér. 
Tout le: 

51 9 5 

47 19 5 


En dehors de la limite . 
à bois 1122. Fe 
Sec. 23-24-25-26-35 et 36 du 


49 22 5 
Moitié est du 
at 20 5 
Tout le 
71 1 5 j) 
En dehors des limites 
à bois 1320-1322-1377. 
66 17 4 
61 18 4 


On pourra se procurer un plan 
des townships ci-dessus en envoy- 
ant la somme de 10 cents au 5e- 
crétaire du Ministère de l'Tnté- 
rieur, Ottawa, Canada. 

Daté à Edmonton, province d’Al- 
berta, ce 21ème jour de juillet, 
1911. K. W. MACKENZIE, 

Agent des Terres fédérales. 


mais vous dire à quel point! Puis- 
que vous me le demandez, j'at- 
tends la suite promise avant de 


de toutes les femmes, 


dame, Au moment d'acheter Crab- 


tree, Mme Scott-Durand possédait | VOUS assurer combien est profonde 
vive Ja sympathie qui’s’est é- 


le petit domaine de Lake-Forest, |€t v! l 
plus 45,000 dollars. Les 237|veillée en moi pour vous. 
acres de terre furent payées105,000 


20,000 dollars à trois mois. Elle | sincèrement. 
obtenait 10 ans pour payer la ba-| 
lance de 80,000 dollars qui portait c 
un intérêt de cinq pour cent. Son [le petite fille 
mari lui prêta 2,500 dollars pour |été cependant ! 


Au revoir. Je voudrais mériter 
dollars : 5,000 dollars au comptant, | tout ce que vous paraissez me dire 


Motte noire. — Mon Dieu ! que} 
désespérée vous avez 
Vous n’avez plus 


prix réduits, 


parce qu'ils sont beaux, 
nodernes et artistiques, 
et parce qu'elles pour- 
ront se les procurer à 


Peignes de nuque depuis 250 
Parures de blouses depuis 25c 


selle 


Liquidati 


on de coute! 


& £ 


lerie, vais- 
argent, services à 


APPEL D'UNE DAME DE 
WINDSOR. 


À toutes les femmes: J’enver- 
ru gratuitement avec de complètes 
instruction mon traitement pour 
la guérison radicale des Leucor- 


peur de mourir maintenant! Don- 
nez-moi ma part de ce grand bon- 
heur en m’aimant un peu, s’il 
vous plaît. Vous êtes tenue, vous 
savez, à faire l’aumône! 


Bagues 
Broches 


Bords du St-Laurent — La pe- Colliers 


tite fleur est arrivée le jour fixé. 


Boucles d'oreilles. 


thé et à café, cuelil 
| res à thé, etc. 
Réduction de 15% à 207 


sur l’argenterie 


OCCASION SPECIALE 


rhées, Ulcères, déplacements, chû- 
tes de la matrice, époques doulou- 
reuses-ou irrégulières, tumeurs ou 
excroïissance utérines ou des ovai- 
res; bouffées de chaleur, nervosi-. 


pour vous. Bonnes amitiés. 


des rognons, causé par la faiblesse 
particulière à notre sexe. Vu: 
Pouvez suivre ce traitement chez 


On la fait tremper dans 


Cher ami. — Ces suspensions |! 
: de verdure sont faciles à faire. On | 
té, mélancolie, mal de tête, des |prend une éponge commune; plus | 
reins, des intestins, du foie on elle est grosse, meilleure elle est. || 
l’eau || 
chaude jusqu’à ee qu’elle soit en- 


Penditifs 


Vente de 


déménagement 


Service de cueillières à café en écrin $1.95 


vous pour 12 cents par semaine. 
Mon livre “Woman’s Owr Medi- 
cal adviser”” sera envoyé gratuite- 
ù Ecrivez. au- 
jourd’hui à Mme Summers, B x H 


ment sur demande, 


412, Windsor, Ont. 


tièrement gonflée. Ensuite on la 
presse entre les mains, de maniè- 
re à l’égoutter à moitié; puis dans 
les trous de l'éponge, on introduit 
des graines de millet, de trèfle 
rouge, d'orge, de pourpier, de lin, 


légères 


20 p.c. de réduction sur les 
prix jusqu’à liquidation 
complète de ces articles. 


Nous allons recevoir inces- 
samment nos marchandises 
d'automne et celles-ci seront 
en magasin pour l’exposition 
de ce mois. | 

Profitez de notre liquidation 
tandis que vous avez le choix 
à des prix ridicules de bon 


marché, 


Hart Bros. 
291 ave. Jasper Est 


Tout homme devrait 
être non seulement ha- 
billé avec élégance, 
mais encore présenter 
un aspect de prospérité. 
Une belle épingle de 
cravate, une bague de 
diamant distinguent 
l'homme qui a réussi de 
celui qui a échoué. 


iè- 


Eping es de cravate 
Boutons de manchette 
Chaines de montre 
Bagues de diamant 
Etuis à cigares 


Coin des avenues 
Jasper: et Queens 


É 7 
© 


6 
sur tous les articles 
(à l'exception des diamants) 

Es. LIT 
JOAILLIER 
43 Jasper est Edmonton 


É 


En venant à l'Exposition ne manquez pas de 
nous rendre visite, 

Nous avons des occasions en bagues, montres, et 
bijouterie absolument exceptionnelles. 


- À. Ferguson 
118 Jasper Est . 


Edmonton 


Nous faisons les réparations de montres les plus 
délicates ; nos prix sont modérés. 


Horloger officiel du C.N.R. 


Emission de licences de mariage. 


DU CANADA 
incorporée en 1869 
Capital payé . . . . . . . . # 6.200.000 
Réserve et profits non répartis $ 7.200.000 
Capital total. . . . . . . . # 93.000.000 
Bureaux principaux . . MONTREAL 


H. S. HOLF, Président 
FE. L. PEASE, Vice.Président et Gérant Général 


Succursale d'Edmonton : J. F. McMILLAN, gérant 
Succursale de Morinville: J. D. HAMILTON, gérant 


Comptes courants ouverts à des termes 
avantageux 


Caisse d'épargne dans chaque succursale 
ON SOLLICITE LA CORRESPONDANCE 


AS 
ke 
AS 


A. J. BATES 


Agent d'immeuble et agent 
financier.—Terres de ferme 
et à fruits. pot ot tt 
Tél. 4955 152 rue Rice. 
EDMONTON. 


> 


vendre, maison moderne, 
à 9 chambres, 16ème rue.— 
Prix $5,200, moitié comp- 
tant, le surplus à termes fa- 
ciles. Cette maison se trouve 
entre les avenues Jasper et # 
Victoria et est charmante. È 


Double coin, bloc 56, à In. © 

‘ glewood pour $1,600.—Con- # 
Ke 

& 


PES RE CO EEE BURN N EEE 


FABRIQUE PAR LA 


Es ditions habituelles. ROCK CITY TOBACCO CO 
zu 
Sovasosteétasivusense | QUEBEC 


dans l'extrême nord canadien. 


Affolant ton regard, ton 


Rougé par le scorbut, et 


CO 


I] semble qu’un sourire, 


sors mens 


CRC 


D'UN BRAVE 


Nos lecteurs ont sans doute encore présent à la mémoire le 
souvenir de la tragédie de l'hiver dernier, au cours 
quatre membres de la Police Montée moururent de faim et de froid 
Un de nos lecteurs nous cominun?- 
que les vers suivants en nous priant d'insérer... 


sn... 
es... ose usss 


| O noble Fit.gerali, que 
En cette solitude où l'horreur du trépas, 


de laquelle 


| 
À la Mémoire de l’Inspecteur Fitzgerald, du ‘Régiment Royal des 
Policiers à Cheval du Nord-Ouest Canadien,”’ 
Mort au champ d'honneur! 


ta mort fut cruelle! 


cerveau, ton oreille, 


T'assaillait tout entier, de son funèbre glas. 
Je te vois, terrissé, sous la bise infernale, 


la soif et la faim, 


En proie à la morsure, incessante et glaciale, 

De l'ouragan polaire, implacable assassin. 

Déjà tes compagnons, autour de toi livides, 

Etres dont le destin, a brisé les ressorts 

Sont là, tout étendus, en des poses rigides 

Les yeux tout-grands ou verts, en leurs masques de morts. 
Tes chiens hurlent sans fin, leur mortelle épouvante. 
Leurs gueules sont en sang, la rage est à leurs dents 
Leurs cris vont attirer, l'ignoble sarabande, 

Des loups poussant au loin leurs appels déchirants. 


nent 


soso stesse 


C’est alors, O vaillant, que ta tendre paupière, 
S’alourdit peu à peu, sous le poids du sommeil, 
Et ton noble regard, d’où s'enfuit la lumière 
Ne voit plus se dresser, le spectre du réveil ! 


nues sms ose 


Un rêve à dû chasser, tes lugubres pensées: 


a glissé doucement 


Sur l'arc tantôt si dûr, de tes lèvres pressées 
Et que ton âme est prise en quelqu’enchantement. 


“Tu te voyais sans doute, Oh vision charmeuse ! 
‘“Chevauchant noble et fier, au défilé royal 

‘Où tout Londres acclamauit, la phalange pompeuse 
‘Des Canadiens du Nord, à l'aspect triomphal. 


sors someone 


“Les clameurs de la foule et l’oeillade des belles, 


‘Le salut des vieillards, les ‘‘bravos’” des enfants, 

‘Les bouquets s'acerochant aux pommeaux de. vos selles, 
“‘L’éelatante fanfare, aux accords triomphants ; 

“Tout cela remplissait ton âme d’allégresse ;”” us 


“Qu'il était bon de vivre en ce brillant décor, 
“Où beauté!... gloire!.. 


L 
Amour !..tout offrait sa caresse!" . 


“Tmprégnant tes regards de chairs roses et d’or !”? 


DR 


ss, 


ns sons ns 


Mais voici que soudain tout ton être frissunne, 
C’est le sombre réveil détruisant ton roman, 
Tes yeux se sont rouverts, et ‘1 ‘èvre détonne, 


un eri de Titan! 


. en ce calme infini, 


Tu traçais de ta main, ce testament sublime, 


“Ma fortune à ma mère... 


...et que Dieu soit béni!” 


Qui devient ton linceul st ton dernier grabat: 
À la vague clarté d'un jour ‘crépusculaire, 
Tu rendis ta belle âme et mourus... en Soldat! 


Grwynne, Alta., Juin, 1911. 


CHARLES RODBER(: 


Nouvelles régionales 


(Suite de la page 5). 


reste encore suffisamment de ter- 
rains disponibles pour l’établisse- 


| ment d’un nombre égal de famil- 


les. 

La seule objection que l’on puis- 
se faire à un établissement dans 
cette paroisse, c’est le bois; et 
pourtant ce bois est plutôt un a- 
vantage qu’un inconvénient. Ou- 
tre que tout ce bois est utilisable, 
on sait en effet que le meilleur ter. 
rain agricole est celui qui a été 
boisé, 


Une information publiée derniè- 
rement dans le ‘‘Courrier de l’Ou- 
est” annonçait que 18 sections de 
la réserve indienne du Lac Froid 
seraient données prochainement 
comme homesteads. 

Ces 72 homesteads se trouvent 
dans la partie la plus boisée de la 
réserve, mais la terre est de pre- 
mière qualité, et la région est très 
propice pour l'élevage. Ces ter- 
rains se trouvent à une distance 
moyenne de six milles de la mis- 
sion du Lace Froid, et à huit ou 
neuf milles du canton de Moose 
Lake. Que l’on s’empresse de ve- 
nir visiter ces terrains car ils ne 
demeureront pas longtemps à 
prendre. 

On pourra, dans cette région 
nouvelle, trouver des homesteads 
pour tous les goûts, et les plus exi- 
geants seront satisfaits, 

De toute façon que l’on ne crai- 
gne pas de venir à St-Paul car, 
dans la région, nous avons encore 
des terrains disponibles en quanti- 


té suffisante pour maintenir un 
courant d'immigration, semblable 


à celui de cette année, pendant 


trois ans au moins. 


M. Edmond Mailloux, un de nos 
jeunes concitoyens, très estimé 
dans la région, partira prochaine- 
ment pour l'Est canadien. M. 
Mailloux a, paraît-il, l'intention 
de profiter de son voyage parmi 


MONTREAL | les siens pour choisir une compa- 


L'appel du désespoir en 
Mais ta voix n'a, partout, rencontré que l'abîme 
Alors... te redressant.…. 


gne. Nos meilleurs souhaits de 
succès. | 


Avec l'annonce des élections fé- 
dérales pour le 21 septembre pro- 
chain, on commente à s’agiter 
quelque peu. 

Déjà l’Association conservatrice 
de Végreville a fait choix d’un 
jeune avocat de cette dernière lo- 
calité comme candidat. Aucune dé- 
cision n’a encure été prise par les 
libéraux. Il est rumeur que M. 
White, notre député actuel, bri- 
guera de nouveuu les suffrages des 
électeurs du comté de Victoria. 
On dit encore que l’hon. F. Oliver 
viendra faire la lutte dans notre 
comté qui a été le sien avant la 
subdivision dernière. J’un ou 
Pautre remporteront sans doute 
une victoire facile. Dans quelques 
jours nous serons fixés. Les con- 
servateurs ont déjà commencé le 
travail d'organisation. Les libé- 
raux sont moins pressés, sachant 
bien que Sir W. Laurier remporte- 
ra une nouvelle et grande victoi- 
re ; il importe toutefois que l’on 8e 
hâte et que par là l’on se prému- 
nisse contre les surprises possibles. 


WAUCHOPE, Sask. : 
DL. 

Les habitants de notre district 
et des environs ont appris ave un 
profond regret la nouvelle que M. 
Bernier vient de céder son impor 
tant magasin à un Anglais, 

M. Bernier avait su, par «cs é- 
mineutes qualités d'homme d’af- 
faires, augmenter consid-ible. 
ment sa clientèle, et gagner l’esti- 
me avec la sympathie générale. 

C’est une véritable vera pour 
notre colonie, et son ditrurt eau 
sera un vide bien difficile à com- 
bler, 

Le souvenir de M. Bernuy et de 
toute sa famille restera longie ups 
gravé dans la mémoire de tous, et 
ses anciens clients l’accompagu:- 
ront de leur meilleurs voeux dans 
sa nouvelle entreprise quelle qu'el- 
le soit. 

—Nos récoltes, malgré la séche- 
resse du printemps, promttent un 


‘beau rendement, et nous pouvons 


proclamer bien haut sans crainte | de donner avis de son désir au su- 
d'être démentis, que notre district | jet de cette attribution, toutes ses 


est le meilleur de tous ceux si-| propriétés seront cotisées sur le rô- || 
le des écoles publiques du district ; || 

Peu à peu nos marais disparuis- | mais le burenu des écoles publi- || 
sent et se transforment en champs|ques devra payer au bureau des} 
éroles séparées la proportion à la- 
Encore quelques années et ja] quelle ce dernier a droit en vertu || 


tués entre Souris et Régina. . 


de blé magnifiques, 


culture pourra se faire sans inter- [de l'amendement. ’ 


ruption, à peu près partout sur le 
mille ou le demi-mille. 


Jusqu'ici, lorsqu'une compagnie 


ne donnait pas avis de son désir 


—Tes travaux de notre église. | que ses taxes scolaires fussent par- 
un moment interrompus, vont re-|tagées, le montant entier de ses 


prendre ave une nouvelle activi- [taxes était versé au fonds des é-|} 


té. 


Tous les catholiques de Inngue | News'’ donne à entendre que, sous || 
française ont appris avec bonheur, [l'empire de la 


que le titulaire du nouveau diacè- 
se de Régina, est un Canadien 
français, Mgr Mathieu, ex-rec- 
teur de l'Université Taval. 


LES ECOLES 
D'ALBERTA 


Un important amendement à la 
loi scolaire provinciale. 


Au cours de la dernière session 
du parlement provincial d’Alberta 
nos députés ont adopté, sans la 
moindre des discussions, un àamen- 
dement à la loi scolaire d’Alberta, 
qui est d'une grande importance 
au point de vue catholique. 

Ce fait, qui a passé complète. 
ment inaperçu pour la presse pro- 
vinciale, nous est signalé aujour- 
d’hui par notre confrère le ‘‘Red 
Deer News” qui en conclue que 
la POSITION DES ECOLES SE- 
PAREES EST ENORMEMENT 
RENFORCEE PAR CETPE LE. 
GISTATION. | 

En vertu de l’Ordonnance de 
1905, sur les cotisations scolaires, 
articles 8 et 9, une compagnie 
peut payer une partie de ses taxes 
d'écoles aux écoles séparées, pro- 
portionnellement aux actions de 
son capital détenues par des en- 
tholiques. Mais il faut pour cela 
que la compagnie fasse une de- 
mande de cette attribution. 

J'amendement déerète que si 
uue compagnie néglige de faire 
ceite demande, les syndies des é- 
coles séparées peuvent notifier 
cette compagnie que, à l'avenir, 
ses faxes scolaires seront réparties 
entre les écoles publiques et les é- 
coles séparées en proportion de la 
valeur estimée des actions déte- 
nues par les contribuables. 


Si la compagnie refuse encore | —158 ave Jasper E, 


‘Red Deer 


coles publiques. Le 


compaguies érigées en corporation 
pourront être tentées d’aider aux 
écoles séparées dans le but de s’as- 
surer la clientèle des contribuables 
à ces écoles. Dans tous les cas, la 
position des écoles publiques se 
trouve sensiblement affaiblie. 

On voit par ce qui précède que 
la position de nos compatriotes, au 
point de vue scolaire, peut être 
grandement amélioré. Nos législa- 
teurs ne sont done pas aussi fu- 
rieusement adversaires de la mino- 
rité catholique que certains jour- 
naux extrémistes de province de 
Québec veulent hien le laisser en- 
tendre. 


À Grande Exposition 
de l'Ouest Cana- 
dien et Concours 
hippique. : : : 


EDMONTON 


15, 16, 17, 18 et 19 août. 


PRIX D'UN BILLET SIMPLE 
POUR LE VOYAGE 
ALLER ET RETOUR. 


entre les gares d'Alberta et de 
Saskatchewan. 


BILLETS EN VENTE 


—-du 12 août au 18 août 1911.— 
Validité du retour jusqu’au 22. 


Le G. T. P. Ry assurera un ser- 
vice de quinze minutes entre 
la Première rue 


et Je 
Parc de l'exposition. 


J. F. PHILP, 
Agent des voyageurs pour fa ville. 


Tél. 4057— 


Fee MATHIDUS 4 
MERVINE POWDERS 


SE 1 mu va 


pe 


Le 


Frottez les fencives et le mal 
Gisparaiira 


En MPa, 


‘NOUS vous 
Poudres sub ré. 


nouvelle loi, les | 


Résumé des Règlements concernant 
les Homesteads du Nord-Ouest 
Canadien. 


Toute personne se trouvant le seul 
chef d’une famille, ou tout homme âgé 
de plus de dix-huit ans, peut prendre 
comme homesteud un quart de section 
des terres du gouvernement dans 
le Manitoba, la Saskatchewan on 
l'Albertn, 

Te demandeur droit comparaître 
personnellement à l'agence où à la 
sous-agence des terres du district, 
Une inscription de homestend peut 
être faite per procuration, sous cer. 
taines conditions, par le père li mère 
le fils, la fille, le frère ou la soeur du 
demandeur, 

Devoirs.—Au moins un séjour de six 
mois chaque année sur le terrain, et la 
mise en culture de celui-ci durant un 
terme de trois ans, 

Un possesseur de homestead peut 
vivre dans un rayon de 9 milles de son 
homestead, sur une ferme de pas 
moins de 80 acres possédée et occupée 
par lui, ou possédée par son père, sa 
mère, son fils, sa fille, son frère ou en 
soeur, 

En certains district un homestender 
peut prendre en préemption un home. 
stead dans la voisinage du sien, Le 
prix d'achat en est de $3.00 l’ucre et les 
devoirs sont les suivants : résidence 
sur l'un ou J’autre homestead de six 
aus, à dater de l'entrée du homestead, 
et culture sur le homestead de préemp- 
tion de SWacres. 

Un homesteader qui a utilisé son 
droit de homestead et ne peut acheter 
de homestead de préemption dans son 
district peut en acheter un dans cer. 
tains districts,auxconditionssuivantes 

Prix $3,00 Pacre, Devoirs :— Rési- 
dence de six mois chaque année pen- 
dant 3 ans ; culture de 59 acres et 
construction d’une maison d'une valeur 
de $300. 

Charbon.— Le droit d'exploitation 
d’une mine de charbon peut Ôtre ub- 
tenu pour un terme de vingt et un 
ans, renouvelable, à raison d’un puie- 
ment annuel de $1.09 par acre:; en 
aucun cas une surface de plus de 2500 
acres pouvant être louée à un mène 
individu ou à ane compagnie. Un droit 
royal de 5 cents par tonne sera perçu 
sur tout charbon vendable d'une mine. 

W. W. CORY 
Député ministre de l'Intérienr, 
NB. La publication non autorisée de 
cette annonce ne sera pas payée, 


$1400-—Pour cette somme vous pouvez acheter 
un bloc de 4 acres, 28ème rue, lot de coin. 
Conditions à volonté. : 


$300-—Bon lot dans Hempriggs à vendre à ce 


# 


prix—conditions faciles. 


$175-—6 lots à ce prix chaque, dans le pare 


Dominion. 


unique, 


Si vous désirez une ferme, ne manquez pas 


Conditions faciles---Occasion 


ES 
Tes 


de 


venir nous voir. Denrandez notre liste 


0. 


COURTIERS D'IMMEUBLES 


TELEPHONE 1161 


e 


MCDOUGALL AVE. 


EDMONTON 


mr ST 
SEE 


ST 


LE COURRIER DE L'OUEST 


JEUDI, 10 AOUT, 1911. 


Causeris Agricole 


| MEFIEZ-VOUS DES VIEILLES 
|| POMMES DE TERRE. 


“| Nous recevons d’un de nos lec- 
Élteurs de Sylvan Lake, Alta., la 
iitrès intéressante communication 
À | suivante : 

4] Il n'est pas sans utilité, à cette 
d'époque de l’année, de prévoir le 
&| danger que présente la consomma- 
“|tiôn des pommes de terre. 

| Les pommes de terre furent, dès 
fleur apparition, considérées eom- 
h|me plante vénéneuse, Cette opi- 
Minion fut rapidement abandonnée, 
Llet il fut reconnu que dans les von- 
“| ditions ordinaires, les pommes de 
lterre constituent, sans contredit, 
lune nourriture saine. Il arrive 
| parfois cepandant que certaines 
personnes deviennent malades en 
A|mangeant des pommes de ter :e, 
lcomme d’autres s'indispos -t 
flen buvant du lait ou en const_1- 
| mant des groseilles ou autre ali- 
{| ment quelconque. Ce sont des caë 
Airares dûs à l’idiosynérasie indi- 
2|viduelle. I] n’est évidemment pas 
Ë | question du cas où il s’agit de per- 
F|sonnes atteintes du diabète ou 
{d'autres maladies pour lesquelles 
les pommes de terre comme les au- 
Aitres féculents sont interdits. Ce 
sujet a trait à la pratique méti- 
cale plutôt qu’à l’alimentation. 
Des cas d’empoisonnement par 
les pommes de terre ne sont pas 
Alinconnus, et ils sont probablement 
ditous dus, sans exception, à une 
proportion anormale de solanine. 
Il en est ainsi notamment pour 
les tubercules germés, pour les 
très vieilles pommes de terre et 
| pour celles qui ont verdi sous l’in- 
fluence de la lumière. 

la solanine est le constituant 
caractéristique des pommes de ter- 
re et des autres plantes de la mê- 
me famille, comme le tabac, la 
belladone, etc, 

Son goût est sucré. Ce corps est 
un poison. 

Une teneur de 0.01 p.c. de s0- 
lanine existe dans les tubercules 
cultivés pour la table et cette 
quantité est trop petite pour eau- 
ser aucun symptôme désagréable. 
Certains prétendent même que la 
fveur caractéristique des pom- 
mes de terie est due à cette pro- 
portion de solanine. 

Dans tous les cas, les pommes de 
terre amidonneuses, qui manquent 
de saveur, contiennent :nviron la 
moitié autant de solonine que les 
meilleures variétés de table. 

Les pommes de terre qui ont 
poussé à la surface du sol, ou qui 
ont été exposées fréquemment à 
la lumière, verdissent et renfer- 
ment. alors des quantités anorma- 
les de solanine: il en est de même 
des vieilles pommes de terre qui 
ont germé. . 

Il est préférable de ne pas con- 
sommer ces vieux tubercules. Ceux 
qui veulent en manger, devront 
avoir soin d’enlever la partie en- 
tourant les bourgeons, car cette 
part'e est particulièrement expo- 
sée à renfermer de la solanine. 

Les pommes de terre, petites ou 
précoces,renferment un plus grand 
pourcentage de solanine que les 
gros tubereules ou que ceux dont 
la croissance a été plus longue. 

Les analyses ont montré que les 
,|pommes de terre sauvages renfer- 
ment pratiquement les mêmes es- 
pèces et proportions d'éléments 
nutritifs que les variétés cultivées. 

‘Le contenu en solanine est, par 
contre, beaucoup plus considéra- 
ble (on a trouvé 0.3 p.c.) 

Ces pommes de terre sauvages 
sont, à l’état cuit, visqueuses, 
presque translncides, et ne sont 
h| pas comestibles. 


écoulés à prix réduits 


MANTEAUX TRÈS ÉLÉGANTS— 
Coupe parfaite, plusieurs modèles dif- 
férents. Cols rabattus ou non, les 
boutons donnent un charmant effet. 


Manteaux blancs et de couleurs 
variées. 


Vente à prix réduits pendant tous 
les jours 


OMENADE EN AUTOMOBILE 


a son charme et, généralement, vous met en 
appétit, surtout, si vous prenez un verre de 


GIN UROIX ROUGE 


le meilleur apéritif au monde, aussi le meilleur digestif. 


Dätillé et embouteillé en entrepot sous la surveillance du 
Gouvernement. Chaque flacon est revêtu du timbre de Contrôle 
Oficiel-—la sécurité du Consommateur. 


BOIVIN, WILSON & CE, Souis Agente 


620 ST-PAUL, MONTREAL 


Lo Seul Gin avec une Garantie 


Se boit pur ou avec 
un peu de sucre. 


PLOMBERIE & CHAUFFAGE 


à vapeur et à eau chaude. 


sions données gratuitement. —Tout ouvrage est garan- 
ti de donner satisfaction, et fait promptement. 


C.J.LEMIRE, 


918 Ave. Kinistino. 


1 

(] 

| 

Demandez nos prix, cela vous sera avantageux. Soumis- | 
\ 

| 

Téléphone 5058. | 
l 


 , 


H. G. 


Le nouveau dio- 


VEGREVILLE, ALTA. 
ne cèse de Régina 


HOPITAL GENERAL 


Pensionnat de | de l’Immaculée 


Relis: Conception . Soeurs de la Charité de Le diocèse de Régina est un dé- 
ligieucee del la Providence Notre-Dame d’Evron. membrement du diocèse de Saint- 
rieuc. 


Boniface. A l'occasion de son érec- 
tion et de celle du vicariat apos- 
tolique du Keewatin, les diocèses 
voisins de Prince-Albert et de 


Cours français et anglais. 
Leçons de musique, 
Arts d'agrément. 
Rentrée le 21 août, 1911. 


Chamk..s privées et demi- 
privées. 


Section de la Maternité. 


ouest de Prince-Albert et de Régi- 
na, afin qu’ils soient séparés par 
la ligne interprovinciaile de la Sas- 
katchewan et de l'Alberta. Le non- 
| veau diocèse a done pour limite à 
4 | l’ouest. le 110e degré de langitude. 
Au sud il longe la ligne interna- 
tionale entre le Canada et les E- 


W. Se RANDALL, Gerant 


COURTIERS EN TOUS GENRES 


(actions ot obllzations) 
Transactions à la Bourse de Vancouver par l’entre- 
mise de notre représentant spécial à Vancouver, : À lligne qui sépare la Saskatchewan 
ÉDIFICE DE LA BANQUE DES MARCHANDS Ulet le Manitoba, tandis qu'il est 
EDFIONTON, ALTA: | borné au nord par une ligne pas- 


Saint-Albert, ont été remaniés, On | = 
a reculé d’un degré les limites | 


tats- Unis. Sa limite à l’est est la lË 


sant entre les cantons (townships) 
30 et 31 des arpentages officiels 
du Gouvernement fédéral, et s'é- 
tendant de la frontière du Mani-| 
toba à celle de l’Alberta. 


La population cetholique du 
nouveau diocèse, —d'après les der- 
nières statistiques ecclésiastiques 
officielles, dont la compilation a été 
terminée le 19 avril dernier, —est 
de 51,177. Elle se répartit numé- 
riquement comme suit, quant aux 
diverses langues et nationalités : 

15,964 fidèles sont de langue fran- 
aise, 13,000 de langue ruthène, 
12,470 de langue allemande, 4,211 
de langue anglaise,2,950 de langue 
polonaise, 1,519 de langue hon- 
groise, 1,000 de langue indienne et 
718 d'autres langues. Les chiffres 
des populations ruthène et indien- 
ne sont approximatifs, parce qu'il 
n'a pas été possible à leurs prêtres 
de faire parmi elles un recense- 
ment complet. Les autres chiffres 
sont la somme de tous les noms 
fournis par les prêtres de chaque 
localité. 


CONTRAT DE MALLE. 


Des soumissions cachetées, a- 
dressées au Maître de Poste, se- 
ront reçues à Ottawa jusqu’à mi- 
di, le vendredi, ler septembre 1911 
pour le transport des malles de Sa 


bury, (Tp. 82, R. 24, W. 5 M.) 


River Crossing par Dunvegan, 
Jetés de “Griffin Creek” et ‘‘Shaf- 
tesbury”? , ainsi qu’une fois par se- 
maine entre Beaver Lodge et 
Grande Prairie. 

Le service devant commencer au 
bon plaisir du Maître de poste gé- 
néral. 

Des avis imprimés contenant de 
plus amples informations relati- 
ves à ce contrat peuvent être con- 
sultés et des formules de soumis- 
sion obtenues aux bureaux de pos- 
te de Peace River Crossing, Dun- 
vegan, Spirit River, Beaver Lodge 
et Grande Prairie, ainsi qu’au bu- 
reau de l’ inspecteur des Bureaux 


de poste. 
A. W. Cairns, 
Inspecteur des 
Bureaux de Poste. 
Bureau de l’Inspecteur, 


Edmonton, Alta, 21 juillet 1911. 


Le diocèse de Régina compte ac- 
tuellement 73 prêtres, dont 30 éé- 
culiers et 43 réguliers. Des 30 prê- 
tres séculiers 20 sont canadiens- 
français, français ou belges, 1 
écossais, 5 allemands, 2 polonais, 
2 hollandais. Les 43 prêtres régu- 
liers appartiennent à cinq congré- 
gations et, à l’exception de 9 O- 
blats allemands, sont tous de lan- 
gue française, Les Oblats de Ma- 
rie-Immaculée sont au nombre de 
23. [l y a 6 Rédemptoristes, dont 
3 sont passés au rite ruthène, 9 
Missionnaies de la Salette, 3 
Enfants de Marie-Immaculée, ou 
Missionnaires de Chavagnes, et 2 
Missionnaires du Sacré-Coeur d’Is- 
soudun. Tôus ces prêtres, tant ré- 
guliers que séculiers, parlent les 
deux langues officielles du Cana- 
da: le français et l'anglais. Plu- 
sieurs parlent aussi une ou plu- 
sieurs autres langues, comme le 
polonais, le ruthène, l'allemand, le 
hongrois, ete. Ce clergé ‘“‘multilin- 
gue” rappelle le miracle de la 
Pentecôte. 


CONTRAT DE MALLE. 


Des soumissions cachetées, a- 
dressées au Maître de poste gé- 
néral seront reçues à Ottawa, jus- 
qu'à midi, le vendredi, 8 septem- 
bre, 1911, pour le transport des 
malles et Sa Majesté, selon un con- 
trat proposé de quatre ans, une 
fois par semaine dans chaque sens, 
entre ‘ “Junkins”? et le bureau pro- 
jeté de “Sansevec””, N.E. sec. 4, 
Tp. 56, R. 9, O. 6e M., via le bu- 
reau projeté de “Ravine”’ » SE. 
sec. 20, Tp. 54, KR. 9, O. 5e M. 
Ainsi que pour le transport, six 
fois par semaine dans chaque sens, 
entre le bureau de poste de Morin- 
ville et la gare du chemin de fer 
Canadian Northern. Ledit service 
étant à commencer au bon plaisir 
du Maître de poste génér al. 

Des avis imprimés contenant de 
plus amples informations concer- 
nant le contrat proposé peuventi é- 
tre consultés et des formes de sou- 
mission obtenues aux bureaux de 
poste de “Junkins””, Alta, et aux 
bureaux proposés de “Fansevec” 
 |êt “Ravine’”, ainsi qu’au bureau 

.|de poste de Morinville et au bu- 
reau de l’Inspecteur des Bureaux 
de poste. 


Il ÿ a dans le nouveau diocèse 
six communautés de. femmes tou- 
tes canadiennes-françaises ou fran- 
çaises formant un total de 68 re- 
ligieuses, dont 11 d’origine an- 
glaise et 3 d’origine allemande: 
(a) 22 Soeurs Grises de Montréal : 
(b) 16 Soeurs de N.-D. des Mis- 
sions, de Lyon, France: (c) 12 
Soeurs de N.-D, de la Croix de 
Murinais, France; (d) 5 Filles de 


la Croix, dites Soeurs de Saint- 
André, de la Puye, France: (e) 6 
Soeurs de Saint-Joseph de Saint. 
Hyacinthe; (f) 4 Soeurs Mission- 
naires Oblates du S.-C. et de M.- 
I, de Saint-Boniface, 


THE 
CONNELLY-MoKINLEY 
COMPANY LIMITED 


Embaumeurs et Entrepre- 
neurs de Pompes Funèbres, 


A. W. CAIRNS, 
inspecteur des Bu- 
reaux de poste. 
| Bureau de l’Inspecteur, | 
| Edmonton, Alta, 28 juillet, 1911. 
D 
ABONNEZ-VOUS AU COUR: 
RIER DE L'OUEST. 
| Te journal le mieux renseigné de 
POuest canadien. 


Chapelle privée et ambulance 


138 rue Rice. <> Tél 1626 


Majesté, selon un contrat proposé 
de quatre ans, une fois par semai- 
ne, dans chaque sens, entre Bea- 
ver Lodge et Peace River Cross- 
ing, par Dunvegan, Spirit River 
et le bureau projeté de ‘“‘“Griffin 
Creek” (sec. 32-81-25, W. 5 M.) 
et le bureau proposé de Shaftes- 


et entre Grande Prairie et Peace 


Spirit River et les bureaux pro- 


Edmonton Accountant & Financial Co. 


Tenue de livres, Auditions, Liquidations et Administration 
Spécialité. 


COLLECTIONS 


138 Ave Jasper O. 
EDMONTON, ALTA, 


Téléphone 4227 


Adresses recommandées à à n0S lecteurs 


Firms recommended to our readers. 


BANQUE. 
#*Banque d’'Hochelaga . ” 1460 ............ 164 Jasper O, 
AVOCATS, (Barristers) AVOUES, NOTAIRES, 

F. D. Byers ........, . Téléphone 2415 ............ 320 Jasper E. 
#J. F, Canniff, ...... 7 2528 rence 775 lère rue 
Joseph À. Clarke ..... ” 2871 ....... ..... 209 Jasper E. 
E. B. Cogswell, ....... ” 9093 .........., 335 Jasper E 
Emery, Nevwell, Ford, Bolton, 

& Mount ...... . 1117 ........... 138 McDougall 
Henwood & Herrison . ” 1882 ....... ..... 1 Jasper E. 
D. H. MacKinnon ..…. . 1641 ..........., 254 Jasper E. 
E. S. McQuaid, ” 4224 .........., 124 MeDougall 
Robertson, Dickson & McDonald ” 1822 ...,.... .... 135 Jasper E. 
#*Rutherford, Jamieson 

& Grant .........., ” 4443 Strathe. et 205 McDougall 
Short, Cross, Biggar & Cowan ” 1151 ..... .... 14 rue Howard. 
Short, Woods, Biggar = 

& Collison ......... 7 1151 ........... 14 rue Howard 

ARCHI TECTÉS 
“Barnes & Gibbs ..... 1361 ............ 205 Jasper E. 
“James Henderson ... ” 4035 .,.,,,....... 42 Jasper O0 
DESSINATEUR (Building designer). 
*J. H. Rudy . 4442 .......,.,.... 645 lère rue 
“ARPENTEURS (Surveyors). 
Cautley & Carthew ... 7” 1713 .........,.. 141 Jasper O. 
Driscoll & Knight, . ” 1701 sossssssee 66 McDougall 
H. P. Keith, A.L. S., ” 4845 .......,.... 140 Jasper O0 
*Maurice Kimp . … 2688 RTE sos. 248 Jasper E 
Wm. H. Waddell .... 7 4767 ....., Imperial Bnk. Bldg. 
CONTHACTEURS-CONSTAUCTEURS. 
W.S. Miller ........ XX ,..... soso. 107, 2ème rue 
A. E. Simps:i .......,......., 1910 ....... : 139 Zara: rue 
C. V. Wilmot .......… » 4852 ...,.....,.... 305 Fraser 


IMPRIMERIE ET DESSIN EN BLEU, 
(Blue Printing & drafting). 


Phelps-Jackson 4603 ... 56 MeDougall, Suite 12 
PHARMACIES (Drugs). 
*Medical Hall ....,.... 2188 ........,,... 05 Namayo : 
AGENTS D'IMMEUBLES, PROS (Lara ASSURANCES ET 
oans). 

*Agences Impériales .. . 4822 ............ 205 Jasper E. 

American Realty Co. .. ” 4746 ...,.,.,..., 821 lère rue 

Edmonton Securities Co.  ?”’ 4512 .........., . 809 1ère rue 

M. J. Fitzgerald ...... ” 2942. .......,.., ."1152 lère rue 

*Fort George & Fraser Valley Land Co. ’’ 4173 .. 790 1ère rue 

Greater Edmonton Realty Co. *’ 4939 ........,.... 661 lère rue 

Hager & Richardson . 1682 .........,..... 39 Jasper E 

Knorr & Johnson ..... . 1646 ............. 865 lère rue 

C. A. Lowe ........... . 4511 .........,.., 637 lère rue 

Mechanic’s Construction Co.” 1971 ............. 542 lère rue 

#N.W. Land & Live Stock Co. Lt. 4667 ........,..., 557 lère rue 

Stuart & Co...... . 2946 ........,.... 546 1ère rue 

DENTISTES, 
Clarence E. Eastwood . Un sossssssses 123 Jasper 0. 
McPherson ......,... 4946 ............, 651 1ère rue 
| PHOTOS RAPHE 

F, Rogers ....... uns XX secousses 219 Jasper O 
STÉNOGRAPH E PU BLIC. 

Edward Grimes ...... 7” 5043 .......,..... 155 Jasper E 
BOULANGER! E CT 

“I. A. Petch ......... 7? 2711 ........... 2151 Jasper O0. 

VINS ET SPIRITUEUX. 

Edmonton Wine & Spirit Co ’” 1911 ............ 246 Jasper E. 

Capital Wine & Spirit Co. ” 1250 ............ 127 Jesper E. 

Wilson, Limited ..... ” 1416 ............ 256 Jasper 0. 

SIROPS ET SUCRE D'ERABLE (Maple syrup & sugar.) 

The Golden Camp . . 5097 ......,.... 154 Fraser ave 
COUTURIERE, (Dressmaking). 

All kinds of plain sewing ‘xx ...... room 68, 607 Jasper 


NETTOYAGE ET REPASSAGE D'HABITS (cleaning&pressing) 
W.R. Westrope ..... 1979 ............ 555, 4ème rue 
REPARATIONS DE SOULIERS (Shoe Repairs). 
Progressive Shoe Repair Co. ‘’ +482 Jasper O, coin 5e 
LEÇONS DE SOLF EGE (Voice culture). 


Miss H. Macleod ..... 7 xx ........ 499 Victoria Ave. 
LECONS DE PIANO—ACCOMPAGNEMENT. _ 

Miss Edith Astley . 2850 ,............ 671 Namayo 

Miss Beatrice Crawfort ” 1416 .......... Alberta College 
PIANOS & ORGUES (Organs ,etc.) 

Astley Jones Piano & Organ Co. 2250 ..........,. 671 Namayo 
MUSIQUE ET PHONOGRAPHES. 

J. J. Gourlay ........ ” 2449, 501 Jasper E&138 Jasper O 

HOTEL 
“Hôtel Richelieu ..... ” 1516 ............... Sème rue 


SERRURES ET COFFRE - FORTS (Safes & Locks). 


Baum Safe & Lock Co 4824 ............. 651 Namayo 
CAISSES ENREGISTREUSES (Cash Register). 
The National Cash Register Co, 1750 ............. 236 Jasper 0 
PORCELAINES & VERRERIES. (China, Glassware). 
China Hall, H. Loder, Mgr. ?’ 2069 ............, 511 Namayo 
BRIQUETERIE (Brick Manufacture). 
Acme Brick Co. 1622 ............ 427 Jasper 0. 
MATERIAUX DE CONSTRUCTION 
(Builders Material). 
W. P. Poucher, ...... 1666 ......,....,., 633 5e rue. 
ENCANTEUR (Auctioneer). 

Reed and Robinvon ... 2150 ............ 802 Jasper E. 
MARCHAND DE BOIS (Lumber Deale) 
Fullerton-Grant Lumber Co, * 4959 .,......... 24 16ème rue 
BOIS (Lumber), FENETRES Ce ws), PORTES (Doors). 

W. H. Clark Co. .... ?’ 1216 .......... .… 846 9ème rue 
Cushing Bros Co.. ” 1338 sons Ave. Namayo 
MoClellan & Balfour . ” 1443 ............ 563 8ème rue 


EIk Cigar Co. 4847 ............ Jasper E. 
VOITURES (Carriages) & INSTRUMENTS AGRICOLES 
Beals, Hoar & Beals 1423 ............ 271 rue Rice 


FABRIQUES DE VOITURES (Carriages)& FORGES (iron wks). 


D. G. Latta Co. .....  *’ 1022 .........,..... 132 Fraser 
FONDERIE 
Imperial Foundry Mach. Co. Ltd, 2562 ........,.,... 856 8ème rue 
REVENDEURS (nd. Hand Store). 
TI. Nelson ...........,..., 4246 36 Queent et 814 ère rue 
. ÉCURIES (CIVERV)) 
Imperial Stables ......  *” 1505 ...... ..... 620 5ème rue 
Horner’s Livery .... ” 1. . Coin 1ère et Clara 


ENTREPRENEURS DE POMPES FUNEBRES. 
| (Undertaker). 
MoCoppen & Lambert ” 4515, 5ème rue, près Jasper 
MONUMENTS F UNERAIRÉS (Ce (Cemetery Work), 


Alberta Granite Work Co, ” . 1ère rue, coin Clara. 


(*) Voir agnonce spéciale dans 
le corps du journal. . 


t*) See speial advertisement in 
aide the paper. 


CREDIT-FONGIER FC 
$ A 
Prète de l'argent 
sur les fermes en culture 
Sans délai et aux meilleures con- 
ditions au plus bes intérêt possi- 
ble, Vous épargnerez de l'argent 


en traitant directement avec 
nous 


S'asresser à 
G. NH. GOWAN Gérant provinslai 
EDMONTON 


TEX 


HRONIQUE 
LOCALE 


Rss _ 


LES ELECTIONS FEDERALES 
A EDMONTON. 


L'hon. À. C. Rutherford accepte 
la candidature au siège occu- 
pé actuellement par 
l’hon. F. Oliver. 


La campagne électorale qui va 
s'ouvrir prochainement dans le 
district fédéral d’Edmonton provo- 
quera sans doute une vive agita- 
tion dans les milieux libéraux. On 
annonce en effet que l’hon. A. C. 
Rutherford, ex-premier ministre 
d’Alberta à accepté la candidatu- 


re au siège occupé actuellement 


par l'hon. F. Oliver, qui lui a été 
offert il y a quelques jours. 

On annonce que les libéraux du 
district fédéral d’'Edmonton ent 
été convoqués en une grande eon- 
vention pour le 16 août, c’est-à- 
dire mercredi prochain. 

I] faut voir dans l’imprévu de 
cette situation une conséquence di- 
recte des événements politiques 
provinciaux 'e l’an dernier qui 
ont amené la démission du cabinet 
Rutherford et que tous nos lec- 
teurs ont encore présents à l’es- 
prit. 


M. Gustave A. Rocan, avocat de 
Winnipeg et l’un des associés de 
M. Albert Dubuec, était de passage 
parmi nous vendredi dernier, de 
retour d’un voyage en Colombie 
Britannique. 


de Notre-Dame, comté de Kent, 
(Nouveau Brunswick) était de pas- 
sage à Edmonton ces jours der- 
niers, de retour d'un voyage à 
Vancouver et à Pincher Creek. 

M. l'abbé Dufour était tout par- 
ticulièrement enchanté de son sé- 
jour à Pincher Creek où il avait 
pour aimable hôte le R. P. Hétu, 
autrefois d’Edmonton. 


Le Rév. M. Rocque, de Strath- 
more, Alta., était récemment de 
passage à Edmonton, de retour de 


lSt-Albert où avait eu lieu la re- 


traite des prêtres séculiers du dio- 
cèse. 


Nous avions, mardi dernier, à 
nos bureaux, le plaisir de recevoir 
la visite de M. J. S. Lepage, in- 
génieur du C.N.R., sur la voie 
transcontinentale en construction 
au sud d'Edson .M. Lepage nous 
déclare que les travaux de cons- 
truction de la voie ferrée du C.N. 
R. sont très activement poussés. 
Il y a actuellement plusieurs mil- 
liers d'hommes au travail à l’ouest 
d'Edmonton tant dans les chan- 
tiers du C.N.R. que dans ceux du 


G.T.P. 


La Mère Générale des Soeurs 
Grises, au Canada, est en visite, 
cette semaine, à l'Hôpital Géné- 
ral d’Edmonton, 


M. Arthur EL. Auger, assistant- 
inspecteur des postes à Edmonton, 
est de retour de Winnipeg, en 
compagnie de Mme Auger et de 
leurs enfants, qui étaient allés fai. 
re un séjour de six semaines au 
Manitoba. 


Mme P. R. A. Bélanger, qui sé- 
journait depuis plusieurs semai- 
nes chez Mme C. H. Bélanger, est 
partie aujourd’hui pour Winnipeg 
où elle va rejoindre son fils le Dr 
Philippe Bélanger. De là Mme Bé- 
langer et son fils se rendront à 
l'Islet, Qué., chez le Dr J. A. 
Dion, gendre de Mme Bélanger. 


Le Dr Charlebois, de St-Paul 
des Métis, vient de partir pour 
un voyage de plusieurs semaines 
en province de Québec. 


Au nombre de nos visiteurs de 


Co.’ 


. 


cette semaine, signalons: Le KR. 
P. Bernier, curé de _Végreville: 
MM. J. D. Gauthier, voyageur de 
la maison ‘‘Sherbrooke Cigar 


M. Rocan se déclare très favora- 
blement impressionné par l'aspect 
de prospérité de notre ville. 


M. Léger Lambert, voyageur de 
commerce pour la maison Swift 
Canadian, de North Edmonton, 
vient d’être nommé voyageur prin- 
cipal pour la même maison. 

Nos félicitations et nos meil- 
leurs voeux de succès. 


M. Alfred Blais, de Cansapscad, 
Qué., père de notre concitoyen, M. 
R. A. Blais, vient de mourir à 
l'âge de 82 ans. Nos condoléan- 
ces à Ja famille. 


Le Dr Olivier, d’'Athabasca 
Landing, est de retour de Calgary 
où il est allé subir les examens 
pour l’obtention du diplôme mé- 
dical provincial, 


Le Rév. M. P. P. Dufour, curé 


Ayez le 
Sous Îa 
Main 


. Vous ne pouvez 
jamais savoir quand 
votre cheval sera 
atteint de courbes, épar- 
vins, suros, formes j Ou 
autres imperfections. En- 
core cela peut il arriver tôt ou 
tard. Et vous ne pouvez 
tenir lanimal indéfiniment 
dans votre écurie, Ayez une 
bouteille de 


Remède Kendall pour éparvins 


sous la main en tout temps. 
M. Briem, d’Icelandic River, 
Man., écrit: “J'ai fait 
usage du remède Kendall 
pour éparvins et je le trouve 
sûre anger.” 


Achetez ‘ Hendati spavin Cure "'chez tous les 
. sp drogulstes, S1,00 fa 
bouteille, & bouteilles 
pourgè 60  Atreat. 
ise on tne Horse ” livre 
gratuit, ou c'crivez à 


Dr. B, 1, Hendail Co. 
Enosbure Falls, Vt, 


.gne. 


sans aucun délai. 


BUREAUX : Coin Jasper et 3ème, Rue. 


‘; le Dr Lesage, de Montréal ; 
MM. Oscar Parent, Pierre et Fé- 
lix Gagnon, de Biddeford, Maine ; 
R. C. Farrell, d'Athabasea Land. 
ing et B. Iévesques, dé Roberval, 
Qué. 


Un mariage à Morinville. 


Lundi de la semaine dernière, 
était célébré, à l’église de Mo- 
rinville, le mariage de M. Félix 
Como, fils de M. Ludger Como, 
de St-Pierre, avec Melle Maria 
L'Abbé, de Morinville. 

Les pères des jeunes époux ser- 
vaient de témoins à leurs enfants. 

Le garçon et la fille d'honneur 
étaient M. J. Como et Melle M. 
Hébert, de St-Pierre. 

La bénédiction nuptiale fut don- 
née en présence d’une foule nom- 
breuse de parents et d'amis venus 
de St-Albert, St-Pierre, Rivière- 
qui-Barre et Edmonton. 

De riches cadeaux furent: offerts 
aux jeunes époux. Le repas de no- 
ces eut lieu chez M. Uldéric L’Ab- 
bé ; plus de deux cents personnes y 
assistaient et la gaîté la plus fran- 
che ne cessa de régner tandis que 
les convives faisaient honneur à 
un menu soigné. 

Ce fut au dire des assistants une 
vraie noce à la mode de l’ancien 
temps et tous en  cunserveront 
longtemps le souvenir. 

Nous ofrons nos meilleurs voe 
‘ie bonheur aux jeunes épux. 


w 
x 


AUX CONTRIBUABLES D'ED:- 
MONTON. 


UNE LETTRE DE M. d. H. MC- 
KINLEY. 


Aux contribuables 
d’'Edmonton, 

Ma démission de conseiller mu- 
nicipal à été une protestatisn con- 
tre les agissements du Conseil dans 
ses relations avec la direction exé- 
cutive des affaires et des travaux 
de Ja ville. 

Dans mon opinion la majorité 
du conseil de ville a subordonné 
les intérêts publies à d’autres in- 
téréts et, en ce faisant, a retardé 
les progrès de la ville. Ce retard 
aurait pu être évité si l'on s'était 
conformé à 
| municipale. 

T1 se peut que ma rentrée ne 
change rien à l'administration du- 


no ms 


ÉHETR CRE FL 


LA tt 


Vue générale, 


La grande rotonde. 


Lundi dernier avait lieu, à Winmipeg, l'inauguration de la nouvelle gare-union du C.N.R. et du G.T.P. 
reproduites ci-dessus donneront une juste idée de la splendeur de cette nouvelle gare qui passe à bon droit pour être la plus luxueuse du 
Cette gare couvre une surface de 10 acres et a coûté plusieurs millions. 


Canada. 


+ ALTA. 


CapiTaL AUTORISÉ $4,000,000 CariTaz Paye $82,500,000  RÉSERVE $2,500,000 * 


Escompte les billets de commerce. 
Alloue l'intérêt, au plus haut taux courant, sur les dépôts de 51. ev plus faits au Département d’Epar- 
Tous dépôts peuvent être retirés à volonté, sans avis, 
Vend des “ Money Orders” et des traites sur les pays étrangers. 
Emet des Mandats de Voyage et des Lettres de Crédit Circulaires, pour les voyageurs, payatles pa ses 
Correspondants dans toutes les parties du monde, 
res sont émis directement par la succursale d’Edmonton, et peuvent être livrés sur demande, 


D 


Ces Mandats et Lettres de Crédit Circulai- 


ALEX.LEFORT, Gerant. 


LE COURRIER DE L 


l'esprit de la charte: 


'OUEST JEUDI, 10 AOÛT 


aque contribuable devrait 
voter en faveur du contrat 


La ratification du contrat entre la ville et la Compagnie du gaz 
sera d’un avantage imme nse pour notre ville. 


Ch 


4 


monton est déjà une raison suffi- 
sante pour. que les contribuables 
intéressés aux progrès d’'Edmon- 
ton ratifient le contrat, car tous 
s'aceurdent à dire que ce qu’il faut 
actuellement pour que notre ville 
se développe, c'est l'apport de ca- 
pitaux du dehors. Si le contrat est 
ratifié, dès l’été prochain, nous 
aurons un service de gaz qui ne se- 
a inférieur à aucun en Amérique ; 
la Cie Internationale possède en 
effet une réputation bien établie 
qui suffit à répondre de cela. 

En venant à Edmonton, les re- 

Le contrat, selon lequel la Oie| présentant de la Cie Internationale 
construira son usine, protège en-|se sont rendus-à une invitation du 
tièrement la ville. De plus la Cie! Conseil Municipal et des commis- 
dépose une garantie de #10,000! saires ; le contrat qui sera présen- 
pour établir sa bonne foi. La ville|té lundi prochain, pour être rati- 
n'aura aucune responsabilité dans|fié, aux contribuables est le ré- 
l'affaire. La compagnie doit four- sultat de six mois d’étude et de 
nir tout l'argent nécessaire pour | négociations ; rien n’a donc été 
la construction de l’usine, l’éta- | laissé à l’imprévu. 
blissement des conduites et l'exploi! (C'haque contribuable devrait 
tation. Ces dépenses se monteront | s'efforcer dans la mesure de ses 
à plus de 8500,000. L'apport d'une | forces de faire ratifier cet impor- 
somme aussi considérable à TÆd-!| tant contrat lundi prochain. 


I n'est guère besoin d'insister 
sur les raisons qui feront adopter, 
lundi prochain, le contrat passé 
entre la ville et la compagnie [n- 
ternational Heating and Lighting. 
Ja ville doit avoir une usine à gaz 
et une occasion exceptionnelle 
s'offre aux contribuables. Toute 
autre ville américaine de l'impor- 
tance d’'Edmonton possède le gaz 
depuis des années; et partout le 
gaz donne entière satisfaction aux 
consommateurs. : On considère le 
service du gaz aussi indispensable 
que le service d’eau ou d’égoûts. 


rant les derniers mois de cette an-|mante. Un prêtre sera envoyé de 

née, mais cette rentrée signifiera | l'évêché pour officier dimanche. 
le désir des contribuables que la! —-Les cultivateurs ont commen- 
ligne de conduite des conseillers |cé depuis plusiews jours la coupe 
soit basée sur un esprit plus large du foin : on s’atten" à commencer 
et un sens des affdires plus défini, | la coupe du blé dans une quinzai- 
que ceux dont ils ont fait preuve‘ne de jours. La température que 
durant les sept derniers mais. 
Je demande aux électeurs de ‘lu grain. 
[me réélire dans le sens de la décla- | 
ration ci-dessus. - ! puis les semailles pour aller travail 
J.H. MeRINLEY. [ler à la construction d'un chemin 


La date choisie pour l'élection de “er à une trentaine de milles 


d'un conseiller au siège, laissé va- Hl'ici, pour le compte de M. Jos 
à ) NES à PU : : & : 
cant par la démission de M. Me-  Polière, est revenu ces  jours-ei, 


Kinley, est fixée au lundi, 14! heureux de revoir les siens. | 
août —-Dimanche, le 6, après la 


;grand'messe avait lieu la bénédic- 
TT tion nuptiale de deux jeunes Ga- 
HOWELL, Sask. {liciens; Ta mariée, dans sa jolie 
tnilètte blanche, la tête couverte 

M. le curé sera ahisent depuis le {d'un long voile, et couronnée de 
Il courant jusqu'au 16; il va prê- Ifeuilles d'arbres, était charmante. 
cher une retraite de première com-{Que Dien leur donne de beaux 
‘munion dans une paroisse avoisi- | jours! : 


MTL LILIPSNE 
CR 


Salle d'attente des dames 
Salle d'attente générale. 


Les photographies 


Abonnez-vous au ‘Courrier de l’Ouest”’, le seul journal français à 
Edmonton.—$1t.00 par année. 


nous avons va achever la maturité 


—M. Edmond Baril, parti de-! 


MAGASIN À RAYONS 
Coin de l'avenue Jasper et de ln 
Seconde Rue, (Téléphone 1121) 


MALLES ET VALISES, 


Vous désirez sans doute un article d’un: solidité à 
toute épreuve, pouvant résister aux hests du voyage: 
une malle qui puisse vous accompagn?r dans tous vos 
déplacements et revenir en bon état. Nas avo is ce qu'il 
vous faut. | 
Malles ferrées de 28 pouces, bonne serrure, légères 

et durables. Prix spécial .. Lossoss.. 82,25 
Malles ferrées de 32 pouces, recouve:tes de toile ver- 
te, solide serrure de cuivre. Pri spérial .... 93,95 
VALISES. 
Valises japonaises, avec coins de zuir, tres durables 
et légères. , - sr... $0.90 
Valises recouvertes de toile avec rad. en acier, coins 

” de euir, solides et légères. Prix spécial ...., 86.95 

Valises de cuir brun ou noir, très profondes; vérita- 
ble cuir, cadre d’acier, Prix spécial ........ 84.48 


NECESSAIRES POUR CIRER LES SOULIERS. 


Dans le but de lancer le nécessaire ‘‘Kimo’’ nous don- 
nerons gratuitement, pendant quelques jours, avec tout 
achat de $4.00: 

Une brosse à reluire, protégeant les mains, 
Un grattoir pour enlever la boue, 
Un tube de cirage Kimo; 

Le tout est contenu dans une jolie boîte. 

(En employant ce nécessaire les mains demeureront 
propres et l'on obtient un vernis brillant imperméable à 
l'eau.) | 

Il est inutile d’insister sur la valeur de notre assor- 
timent de chaussures. Ja réputation de ces dernières est 
largement répandue. . 


Rez-de-chaussée, 


D: 
: 
i 


N'OUE 
que nous sommes toujours prêts à vous faire connaitre nos bas prix 
pour toutes sortes de bois de construction, lattes, bardeaux et chaque 
chose nécessaire pour l'édification d’une maison. Venez à nos cours 
examiner nos entrepôts avant de vous décider à construire. Nous 
croyons pouvoir vous donner satisfaction 


D. R. FRASER CO... LIMITED 
201 AVENUE NAMAVO, EDMONTON 
Tétéohones : Cours et Sureaux 1630, Gours et Sclerles 2038 


PE 


relemhene 1747 


La plus ancienne maison d’Alberta 


Joailliers et Horlogers experts 


| 305 Ave. Jasper Est 


Edmonton 
Nous émettons des licenses de mariages 


Couvent F.C. J. 
Edmonton-Est 


Les cours d’instructiondonnés par les Soeurs F.C.J. 
comprennent toutes les branches d’une bonne éducation 
anglaise et française. 


Un cours spécial en français est donné aux élèves qui 
le désirent. . 


Des leçons supplémentaires en français sont également 
données le soir aux enfants de langue française qui sui- 
vent les cours anglais durant les heures d'école. 

Les élèves suivent un cours complet d'économie do- 
mestique. 

| Pour tous renseignements s'adresser à la Révérende 
Mère Supérieure, Couvent F. C. J., Edmonton, Alta. 


@ 


lrauguration du Monument 
Montcalm, à Québec. 


T'inauguration du grand succès. 
Montcalm à Québec. 

Le comité de ce monument 
vient de décider que l'inaugura- 
tion eu serait faite le 14 septem- 
bre prochain. 

Déjà les invitations ont été fai- 
tes au Comité de Vauvert,à la‘‘Ca- 
nadienne”’ de Paris, aux maires et 
aux conseillers municipaux de 
Nîmes, Montpellier et de Vestrie- 
Candiac, en France, et aux mar- 
quis de Montcalm et de Lévis, au 
statuaire, M. Léopold Morice, à 
Parchitecte, M. Paul Chabert, à 
M. le général Meysonnier, de Ly- 
on, aux vétérans français de terre 
et de mer. 


Monument 


ver. Ecrire à 


Mr. S. HORHUT, 


3.8.10.A 


GENERAL 
vente en gros et en détail. 


Ncus achetons tous les produits de ferme ainsi que les fourrures et les peaux vertes 


NOUS SOLLICITONS VOTRE VISITE 


Ve; S@ 


EUGENE GUERTIN,  GERANT 


P.0. Skoro, Alta. 


Cette inauguration sera u.e vé- 
ritable fête franco-canadienne et 
le comité d'organisation es; un 


PERDUS,-—une paire de che- 
vaux de trois ans, couleur baie, ta- 
che blanche sur le front, poids 950 
livres chaque, corde autour du eo 
de l’un d'eux ; ainsi. qu’un cheval 
brun, marques “2” sur les deux 
hanches et X sur la hanche gau- 
che, poids 1,200 livres; et une ju- 
ment baie avec face blanche ct 
patte blanche, 5 ans, poids 1,200 
livres, corde autour du cou. Bonne 
récompense à qui les fera retrou- 


